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Chères Limougeaudes,
Chers Limougeauds,
Limoges est la deuxième ville de Nouvelle-Aquitaine ; une 
grande ville à la campagne dont nous pouvons être fi ers 
car elle continue d’être attractive pour les entreprises et en-
seignes nationales qui viennent s’installer et pour les jeunes 
entrepreneurs qui ouvrent leurs boutiques en ville en s’ap-
puyant sur un modèle économique contemporain.
Un modèle économique qui nous oblige à repenser notre 
approche du commerce, mais un modèle économique néan-
moins responsable.  Chaque année, nous devons relever de 
nouveaux défi s pour préparer l’avenir. Dans cette optique, 
c’est notre capacité à innover et à nous réinventer qui fera 
la diff érence.
Ce n’est d’ailleurs pas un hasard si le dossier de ce numéro 
est consacré à ESTER. La Technopole rayonne, les entre-
prises qui y sont installées passent des contrats à l’interna-
tional, préparent notre futur et créent de l’emploi.
Nos écoles d’ingénieurs attirent des entreprises de la Tech. 
L’incubateur de start-up est parmi les plus dynamiques de 
France. Nos fi lières innovantes, comme celle de l’électro-
nique, des hyperfréquences et de la photonique, se ren-
forcent.
Car c’est bien du dynamisme de demain dont il est question 
et le plus diffi  cile dans une telle situation est de parvenir à 
trouver le bon équilibre entre ce qui peut et doit évoluer et 
ce qu’il est primordial de préserver. Dans tous les cas, ce 
sont nos choix qui nous ouvriront la route. Nous avons des 
laboratoires de recherche d’excellence que nous devons ai-
der à passer des caps nouveaux car ils alimentent les éco-
systèmes industriels et les transferts de technologie.

« Suivre le chemin de briques jaunes » pour atteindre une 
terre fertile et agréable à vivre est notre combat. Chacun de 
nous doit faire preuve de courage, d’intelligence et de cœur 
pour y parvenir. Je suis convaincu que nous saurons trouver 
cette force en nous pour mener à bien tous nos projets et 
faire rayonner Limoges.
C’est parce que nous avons justement la volonté d’avancer 
ensemble que nous avons recours à la concertation. Qu’il 
s’agisse de celle qui est en cours pour les travaux de la place 
des Bancs ou pour la renaturation du cimetière de Louyat, 
nous avons tracé les contours du projet et c’est grâce à vos 
observations que nous les ferons évoluer.

Parler de Limoges, faire parler de Limoges, valoriser notre 
savoir-faire, partager nos compétences, inspirer et s’inspirer 
contribuent également à l’équilibre auquel nous aspirons. 
Prenons l’exemple de la place de Limoges à l’international. 
Notre patrimoine nous a fait entrer dans le cercle restreint 
des villes créatives de l’Unesco, nos actions pour faire de 

Limoges une ville nourricière ont eu des retombées au ni-
veau national. L’université accueille des étudiants et cher-
cheurs étrangers, les clubs et manifestations sportives qui 
nous font vibrer mettent Limoges en lumière. Nous sommes 
une terre de jeux pour les JO de Paris.

En matière de cadre de vie, des investisseurs rénovent la 
ville années après années. Nous avons déployé tous nos 
eff orts pour métamorphoser Limoges. En 2024, sur le site 
de l’ancienne clinique Chénieux par exemple, l’installation 
d’une entreprise créera des emplois. Progressivement, de 
nouvelles familles viendront s’installer en ville, feront vivre le 
commerce et profi teront des infrastructures. Au cercle Tur-
got aussi, la vie va reprendre avec un programme imaginé 
pour répondre aux attentes des limougeauds qui pourront 
enfi n se réapproprier ce lieu emblématique. 
Je crois profondément que Limoges a un bel avenir devant 
elle. L’investissement des jeunes élus du conseil municipal 
des enfants ne peut que nous conforter dans cette vision, 
tout simplement car ils portent en eux la volonté d’agir pour 
leur ville.
Je crois aussi beaucoup à la solidarité comme vecteur de 
bien-être et d’apaisement.
Alors pour conclure ce billet, je vous invite à imaginer ce que 
sera Limoges demain avant de tourner la page.

Fidèlement à vous.

le mot du maire

Émile Roger Lombertie
Maire de Limoges
 @ERLOMBERTIE
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Le Limoges ABC, c’est une équipe en NF1, d’autres 
en NF3, au niveau départemental et régional, une 
école de basket et une d’arbitrage ainsi qu’un pôle 
handibasket.
Sur le parquet de la salle municipale des Sœurs-de-
la-Rivière, lors des entraînements ou des matchs à 
domicile,  les baskets crissent et le ballon orange 
n’a d’objectif que le panier.
Au fil des matchs, les filles de l’équipe pro 
comptent sur les liens et l’esprit qui les unissent 
pour donner du fil à retordre à leurs adversaires. 
Toutes les infos sur le club sont sur limogesabc.com





Si vous êtes amené à traver-
ser le hall de la gare, il se 
peut que votre regard soit 
irrémédiablement attiré par 
cette majestueuse géante. 
Relique des boiseries Art-déco 
qui meublaient entièrement 
la gare auparavant, avec 
une carte peinte par Francis 
Chigot, ce chef d’œuvre est de 
retour depuis décembre 2023, 
grâce aux efforts de l’associa-
tion Historail.
Dans les années 70, la SNCF 
décida de retirer tout le mobi-
lier intérieur qui n’était plus au 
goût du jour et de s’en débar-
rasser. C’est grâce à une partie 
des cheminots de l’époque, 
qui les ont récupérées, puis 
cachées à Saint-Léonard-
de-Noblat, que ces boiseries 
peuvent à nouveau témoigner 
de l’histoire de la gare des 
Bénédictins aujourd’hui.

Voir aussi dossiers pages
 31 à 33





Vendredi 12 janvier, un spectacle singulier avait lieu sur la grande 
scène de l’Opéra. Des créatures oniriques, ornées de bois majes-
tueux, ont fait appel au registre du mémoriel et de l’imaginaire, 
comme un requiem pour l’extinction des espèces. Rappelant les ci-
vilisations anciennes, la compagnie Système Castafiore a réussi un 
coup d’éclat avec son spectacle dansé Kantus 4-Xtinct Species. À 
travers chants, danses chorégraphiées, procédés vidéographiques 
et jeux de lumière, danseurs et chanteurs ont su captiver le public 
dans une représentation inoubliable.



dossier

ESTER, un écosystème 
À la sortie de Limoges, 
ESTER Technopole est un 
concentré d’innovation qui 
émanent d’entreprises, 
start-up, et acteurs de la 
science. À la pointe de 
la Recherche, l’aventure 
commence par une idée. 

En franchissant les portes de la cou-
pole d’ESTER, quelques mots nous 
accueillent en lettres capitales : bien-
venue, enseignement, Recherche, 
industrie, talents, innovation, incu-
bation, accompagnement, réseaux. 
Car à la Technopole, c’est toute une 
chaîne de l’innovation qui se déploie 
au sein de diff érentes fi lières d’excel-
lence (voir encadré).
ESTER, c’est tout d’abord une école : 
l’ENSIL-ENSCI, qui forme les ingé-
nieurs de demain en lien étroit avec 
l’univers professionnel pour que 
chaque jeune diplômé soit en capaci-
té de répondre aux besoins de recru-
tements des entreprises du secteur 
qui évoluent à vitesse grand V.
À ESTER, terreau de l’innovation, la 
Recherche se construit en lien étroit 
avec l’Université et repose sur des la-
boratoires publics de pointe à l’image 
d’Xlim, un institut de recherche dans 
les domaines de l’électronique, des 
hyperfréquences, de l’optique et la 
photonique notamment. Ses travaux 
sont utilisés dans le domaine spatial, 
les réseaux télécom, les environne-
ments sécurisés et la bio-ingénierie.
L’IRCER fait aussi partie des lea-
ders du marché. Ses principales 
recherches portent sur l’utilisation 
de la céramique pour créer des éco-
matériaux, des céramiques à usage 
industriel : revêtements novateurs 
pour les turbines d’avion, engins 
spatiaux ou réacteurs nucléaires... 
Quant au laboratoire E2Lim, cette 
unité de recherche est à la pointe 
dans le domaine de l’environnement 
et particulièrement des sciences de 

La coupole d’ESTER, symbole d’innovation, est au cœur d’un écosystème qui rayonne à l’international.

l’eau. En France, une forte propor-
tion des professionnels de cette fi -
lière a été formée à Limoges.

De l’idée
à l’industrialisation
Avoir une idée innovante est le pre-
mier pas d’une grande aventure. 
Car entre les travaux en laboratoire 
et l’industrialisation d’un process, 
la technologie doit être pensée à 
grande échelle.
ESTER, c’est donc aussi les Centres 
de transfert et de technologies – 
CRT - qui sont labellisés par l’État.
Les professionnels qui y travaillent 
sont des experts qui sont en charge 
de transposer l’innovation au champ 
industriel. Cela passe par la défi -
nition des besoins, du cahier des 
charges, des processus de fabrica-
tion, puis par la recherche des entre-

prises en capacité de développer le 
procédé innovant.
Leur mission est tout simplement 
d’accompagner les phases techno-
nogique au cours des diff érentes 
étapes de la production : idée, 
conception, prototypage, intégration 
et industrialisation.
Ensuite, vient la nécessité de faire 
connaître cette innovation, car une 
découverte aussi fantastique soit-
elle n’aura de sens que si elle est dif-
fusée à bon escient.
À ESTER, plus de 60 % des entre-
prises et start-up comptent moins de 
10 salariés. Pouvoir recourir à l’ex-
pertise des CRT est une aubaine.
Preuve de la capacité de Limoges à 
innover, deux centres de transferts 
ont récemment rejoint la technopole, 
Alphanov dans le champ de la pho-
tonique et Catie pour l’intelligence 
artifi cielle et la transition numérique.
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tourné vers l’innovation

> Céramique et traitements de 
surface : un savoir-faire made in 
Limoges avec une expertise unique 
autour de la céramique technique, 
des matériaux et procédés inno-
vants.
L’excellence de cette fi lière repose 
sur la formation, la Recherche, et 
l’approche entrepreneuriale autour 
d’un Pôle européen de la céra-
mique fédérateur.

> Électronique et photonique : une 
fi lière en plein essor constituée d’un 
Institut de recherche, d’un centre 
de transfert et du pôle de compé-
titivité Alpha-RLH qui fédère les ta-
lents autour des technologies pho-
toniques et hyperfréquences.

> Eau et environnement : une fi lière 
endémique à Limoges où inter-
viennent laboratoires, formations 
de pointe et entreprises engagées 
envers la transition écologique.

> Santé et autonomie : centrée sur 
un défi  sociétal majeur, cette fi lière 
met en relation les acteurs de l’in-
novation en faveur de la science 
du vivant. Engagée dans l’accom-
pagnement de l’avancée en âge, 
la fi lière associe les acteurs de la 
santé avec ceux qui imaginent les 
dispositifs de lutte contre la perte 
d’autonomie.

> Pôle ingénierie et services : il 
regroupe des cabinets conseil, 
des structures de fi nancement et 
d’aide au développement, aux cô-
tés des entreprises technologiques 
et d’acteurs phares du numérique. 
Tous travaillent en synergie, les uns 
donnant aux autres les moyens de 
faire émerger l’innovation et de la 
développer.

> Numérique et cybersécurité : une 
fi lière en cours de formalisation 
pour accompagner les défi s actuels 
et prévenir les risques à venir.

Plus d’informations : 
www.ester-technopole.org rubrique 
les-fi lières

Le mot du président d’ESTER, Émile Roger Lombertie, 
vice-président de Limoges Métropole
« ESTER fait la fi erté de Limoges et place notre ville dans la sphère des plus grands ;
de ceux grâce à qui la science avance et qui trouvent, aujourd’hui, les solutions 
pour nous adapter et relever tous les enjeux que la préservation du monde de 
demain nous impose.
J’ai foi en la science, en la capacité des chercheurs et des ingénieurs de la French 
Tech à préparer notre avenir. Limoges est une ville qui rayonne grâce à son sa-
voir-faire. La Technopole n’échappe pas à la règle ».

Des fi lières d’excellence et un pôle d’aide au développement

Sur 7alimoges.tv, le Mag d’ESTER fait chaque mois la part belle aux initia-
tives innovantes et au réseau d’entreprises qui sont implantées à Limoges.
Une seule façon d’en savoir plus, fl asher
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dossier

En route vers le futur
Parmi les axes de développement, 
9 millions d’euros d’investissements 
sont prévus d’ici 2026 pour la créa-
tion d’un centre de ressource élec-
tronique, hyperfréquences et photo-
nique.
Une opportunité pour les profes-
sionnels de cette fi lière qui sont im-
plantés à ESTER, mais aussi pour 
l’entreprise ITNI. Fabriquant de 
composants électroniques pour les 
radars de sécurité qui équipent les 
sites de défense, elle souhaite d’ici 
2025 y regrouper ses sites de pro-
duction qui sont déjà implantés loca-
lement.
Pierre Jardin, délégué général de 
l’association en charge du pilotage 
d’ESTER, est entouré d’une équipe 
dont la tâche repose sur deux mis-
sions principales. La première : pro-
poser aux entreprises innovantes du 
secteur et aux start-up un accompa-
gnement sur mesure pour évoluer. La 
seconde : renforcer les liens entre 
tous au bénéfi ce de l’innovation.
Comme il l’explique, « À Limoges, en 
Limousin, en Nouvelle-Aquitaine, en 
France, en Europe, à l’international, 
la Recherche et le développement, 
tout comme la création d’entreprises, 
reposent sur cette capacité à inno-
ver qui nous est chère. L’acronyme 

d’ESTER prend alors tout son sens  : 
Espace scientifi que technologique 
d’échanges et de Recherche ».

D’autres perspectives
Pour aller plus loin, parmi les orienta-
tions stratégiques des années à ve-
nir, c’est sur l’attractivité et le service 
rendu aux acteurs de l’innovation 
que la technopole compte bien tirer 
son épingle du jeu.
« Il s’agit notamment du centre de 
ressources dont les travaux seront 
lancés cette année, poursuit Pierre 
Jardin ; mais aussi de la construction 
d’un espace de 1 800 m2, divisible en 
plateaux de 100 m2. 
Dans ce bâtiment, start-up et entre-
prises pourront être hébergées pour 
continuer à développer leur projet 
pendant 3 années. C’est une phase 
complémentaire au passage par 
l’incubateur de l’Agence de valorisa-
tion de la recherche universitaire en Li-

mousin et dans le bâtiment principal »
– voir encadré.
Autre investissement majeur : 20 mil-
lions d’euros pour rénover la coupole 
qui vient de fêter ses 30 ans, et pour 
apporter à toutes les entreprises du 
site, à leurs salariés, aux étudiants, 
aux visiteurs aussi, une off re de ser-
vices évolutive en termes de mobi-
lités, de transition énergétique et 
d’environnement, de restauration, 
d’organisation d’événement…

La force du réseau
Pierre Jardin est aussi convaincu de 
la nécessité de décloisonner, de créer 
des passerelles et collaborations 
pour continuer à renforcer les actions. 
Chaque entreprise d’ESTER possède 
son identité propre, d’où la néces-
sité de resserrer ces liens pour que 
l’écosystème économique qui émane 
de cette nébuleuse technologique 
ait des retombées pour Limoges.

ESTER est labellisée Limoges durable et membre de trois réseaux 
majeurs : 
> IASP qui recense les espaces d’innovation à travers le monde
> RETIS qui est une association fédératrice des technopoles et incubateurs 
de France
> Nouvelle-Aquitaine Technopoles au sein duquel une dizaine de sites colla-
borent pour mettre en œuvre des actions collaboratives.

De gauche à droite : Christine Tixier, chef de projet ingénierie innovation / Pierre Jardin, délégué général / Ève Leboutet, chargée de communication / 
Damien Caffi  au, chef de projet start-up / Sandrine Chouviat, assistante de direction / Émile Roger Lombertie, président d’ESTER
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La Recherche passe par l’AVRUL
Agence pour la valorisation de la recherche universitaire en Limousin, 
l’AVRUL s’adresse aux chercheurs, aux entreprises, aux étudiants
et aux porteurs de projets. Sa première mission est d’accompagner les 
enseignants-chercheurs de l’Université et des écoles d’ingénieurs dans 
les transferts de technologie et de savoir-faire (montage de projets, 
contractualisation, protection des résultats de Recherche, création 
d’entreprises, partenariats).
Interlocuteur des entreprises en quête de solutions innovantes, l’AVRUL 
se charge également de faire découvrir les innovations issues des 
laboratoires. www.avrul.fr

Le pied à l’étrier
L’incubateur s’adresse à ceux qui ont une idée innovante quel que 
soit leur statut et qui souhaitent créer une entreprise. En plus de 
l’accompagnement humain, il propose des solutions d’hébergement 
et un soutien logistique, d’avoir accès à des formations spécifi ques, 
participe au fi nancement durant la période d’incubation, aide au 
montage du business plan, … 

Le réseau entreprendre
Un parrain, des chefs d’entreprise engagés, 5 000 heures de bénévolat 
chaque année et près de 5 millions d’euros de prêt d’honneur octroyés, 
c’est ça le réseau entreprendre !
Car comme l’annonce son slogan « pour créer des emplois, il faut créer 
des employeurs ». Et quoi de plus propice au développement de l’activité 
économique, si ce n’est le lien fort entre ceux qui ont l’expérience et 
ceux qui veulent se lancer.
Plusieurs fois par an, le réseau organise des Booster camp où se réu-
nissent des membres bénévoles entièrement disponibles pour livrer leur 
expérience et challenger les projets. 

www.reseau-entreprendre.org/limousin

« Fini les tuyaux d’orgues, lance-t-il. 
L’avenir repose sur le succès de nou-
velles collaborations, mais aussi sur 
la force du réseau entreprendre, du 
Club ESTER et de la French Tech qui 
portent des valeurs.
C’est parce que les entreprises 
trouvent et trouveront sur place les 
services et partenariats dont elles 
ont besoin, qu’un projet collectif se 
construira. Le rôle de notre équipe est 
justement de se mettre au service de 
chaque projet dans sa globalité, tout 
en prenant aussi en compte ce qu’il a 
de singulier.
Nous avons les compétences pour 
accompagner les entreprises qui 
veulent grandir ou s’implanter ! ».

De l’idée à la société
L’idée, le programme de recherche, 
l’industrialisation, les premiers pas 
sont faits !
Mais le parcours n’est pas terminé 
pour autant car maintenant, il faut 
faire vivre la société nouvellement 
créée, la faire évoluer et attirer de 
nouvelles compétences. 
Conseils et partages d’expériences, 
sont les ressources dont les entrepre-
neurs en quête de repères peuvent 
bénéfi cier. En novembre dernier par 
exemple, le premier booster camp
était organisé par le réseau entre-
prendre (voir encadré).
Des Clusters sont aussi créés pour 
traiter de thématiques communes à 
diff érentes entreprises et ainsi trou-
ver ensemble des solutions transpo-
sables.
Et dans un registre moins formel, le 
Club des entreprises d’ESTER ras-
semble des chefs d’entreprises qui 
prennent le temps d’échanger lors 
de moments conviviaux.
Vous l’aurez compris, l’accompagne-
ment est l’un des piliers sur lesquels 
repose la stratégie d’innovation 
d’ESTER, car en étant proposé à 
chaque étape du développement 
des entreprises montantes, les 
compétences des uns bénéfi cient 
aux autres et ainsi, l’émulation se 
crée.

De plus en plus d’événements sont organisés chaque année sous la coupole d’ESTER.
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Tony Gasseling a fondé la société 
AMCAD engineering après un par-
cours particulièrement représentatif 
de l’excellence locale. Un passage 
par la faculté de sciences, suivi d’une 
thèse sur les radiofréquences & les 
composants électroniques en 2003 
au sein de laboratoire Xlim. Une an-
née d’incubation à l’AVRUL et sa so-
ciété est créée.

« Je voulais créer une entreprise à 
Limoges pour continuer à bénéfi cier 
de la qualité de vie, explique-t-il. Je 
dois reconnaître que des travaux en 
laboratoire, jusqu’à la création de la 
start-up, j’ai eu beaucoup d’interac-
tions avec le monde industriel à tra-
vers des prestations de services, donc 
des situations professionnelles très 
concrètes. 
Cela m’a permis à la fois de constituer 
un réseau, mais aussi d’identifi er les 
besoins des entreprises.
J’ai donc créé AMCAD avec deux 

associés également issus de ce labo-
ratoire pour répondre à ces besoins 
et professionnaliser les missions qui 
m’étaient confi ées durant ma thèse - 
avec l’accord du laboratoire de l’Uni-
versité évidemment qui lui se consa-
crait au volet Recherche, et AMCAD, 
aux demandes des industriels.
Entre 2004 et 2006, nous testions 
des composants – transistors radio 
par exemple – avec des techniques 
bien plus optimisées que les tests tra-
ditionnels ».

À l’heure du choix
Dans une volonté d’évolution, AM-
CAD a ensuite créé un outil pour que 
les clients puissent faire eux-mêmes 
leurs tests. C’est à ce stade que le 
marché s’est véritablement ouvert à 
l’international. « Mais nous devions 
sans cesse innover pour continuer à 
vendre nos solutions, poursuit Tony 
Gasseling. D’où une importante acti-
vité de recherche et développement 
pour faire évoluer les logiciels et 
instruments de mesure. Nous vou-
lons garder cette expertise et nos 
perspectives de vente à travers le 
monde face à la concurrence interna-
tionale ».
Également titulaire d’un Master en 
marketing digital, Tony Gasseling 
a vite compris combien le web pou-
vait permettre de toucher le marché 
mondial. « C’est un levier dès lors que 
l’on sait faire, insiste-t-il. Et c’est en-

core plus vrai aujourd’hui puisque les 
entreprises sont en quête de perfor-
mances et d’effi  cacité ».
www.amcad-engineering.com

Wupatec, la spinoff *
Après avoir créé le banc de test 
permettant de mettre au point les 
circuits les plus effi  caces et le moins 
énergivores du marché, Stéphane 
Dellier, un des associés fondateurs 
d’AMCAD, et son équipe ont fi nale-
ment décidé de créer leurs propres 
circuits. Pour donner vie à cette idée, 
la spinoff * Wupatec a donc vu le jour.
En matière de répartition de l’exper-
tise : AMCAD est toujours en charge 
de la vente de logiciels et d’instru-
ments de mesure issus des proto-
coles de recherches et la nouvelle so-
ciété vend aux industriels des circuits 
parmi les plus performants.
wupatec.com

AMCAD et Wupatec intègrent 
aujourd’hui un consortium d’ac-
teurs limougeauds qui bâtissent 
un projet collaboratif d’ampleur 
national, qui devrait débuter cette 
année : la création à 100 % d’un 
réseau à 5G privé à ESTER, à faible 
empreinte carbone, utilisant des 
rayonnements électromagnétiques 
avec parcimonie comparés à ceux 
de la 4G.

* Spinoff  :  nouvelle entreprise éma-
nant d’une start-up

AMCAD Engineering,
au delà des tests traditionnels, la start-up crée ses produits

Banc de tests 
pour amplifi cateurs Radio 5G

Tony Gasseling,
directeur Exécutif AMCAD
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du pôle y participeront avec la ferme 
intention de décrocher de nouveaux 
contrats. 
Aujourd’hui, avec l’essor des céra-
miques techniques pour lesquelles 
les recherches ont débuté dans les 
années 1980 à l’IRCER, des entre-
prises internationales rayonnent de-
puis Limoges : Cerinnov par exemple, 
dont le cœur de métier est la fabri-
cation de machines de production 
et de décoration pour les 
industries céramique et 
verrière, un reportage à 
voir sur 7ALimoges.tv
www.cerinnov.com
« L’innovation aujourd’hui, poursuit 
Florine Boulle, est garante de la com-

pétitivité et de la croissance des en-
treprises. Et même si elle doit désor-
mais prendre en compte les impacts 
liés à l’environnement, notamment via 
la transition numérique, « les entre-
prises sont engagées selon un modèle 
responsable (RSE). Sur ce point, le 
travail en réseau, surtout à l’interna-
tional et les partenariats R&D sont 
primordiaux, surtout pour aller cher-
cher des fi nancements européens ». 
Et parce que les contraintes n’ont 
peut-être jamais été aussi fortes : 
des enjeux du recyclage au recul des 
émissions de gaz à eff et de serre, les 
industriels de la fi lière céramique en 
ont fait une force à travers la créa-
tion de céramiques biosourcées.

Un nouveau pôle innovation à Limoges
Isabelle Masle, chargée de projets au sein du Pôle de compétitivité Agri 
sud-ouest innovation qui vient de s’implanter à Limoges, met en lumière la 

nécessité d’être présent auprès de ses adhérents. 
Implanté à Toulouse, Montpellier et Bordeaux, 

le pôle intervient pour les secteurs agricoles, 
agroalimentaires et des agro-ressources.

Avec des missions particulièrement 
d’actualité, le pôle accompagne les en-
treprises sur des champs bien précis : 
l’évolution et la transformation de l’off re 
alimentaire et l’adaptation au chan-

gement climatique. Il crée aussi du lien 
pour faire évoluer les actions en matière 

de santé par l’alimentation, du bien-être 
des animaux, des plantes et de l’environne-

ment. L’économie circulaire est encouragée pour 
répondre aux exigences sociales et environnementales.
« Notre objectif est de mettre en relation nos adhérents pour qu’ensemble, 
ils innovent, explique Isabelle Masle. L’idée d’un éleveur ou d’une entreprise 
peut parfaitement être transposée et en inspirer d’autres ». Comme son nom 
le laisse entendre, le rôle d’un pôle de compétitivité est bien de favoriser 
une culture commune portée sur l’innovation. « Tous ces sujets ont beaucoup 
de sens en Limousin, poursuit-elle, qu’il s’agisse par exemple de gestion des 
terres agricoles grâce à des outils numériques, la gestion des emballages ou 
des alternatives à l’utilisation des pesticides. Pour moi, l’innovation permet 
de répondre à un besoin via une solution à imaginer, tout simplement ».

dossier

Des pôles de compétitivité

Directrice du Pôle européen de la 
céramique, Florine Boulle est fi ère 
de compter dans ses rangs pas loin 
de 200 adhérents et d’accompa-
gner un retour vers l’âge d’or des sa-
voir-faire céramiques.  
Avec un label renouvelé pour 4 ans 
l’année dernière, le Pôle européen 
de la céramique articule ses actions 
selon un cahier des charges fi xé par 
l’État. Dans le cadre de ses missions, 
des travaux ont par exemple été ré-
alisés pour le ministère des armées 
avec la création par la manufac-
ture Bernardaud de plaques en cé-
ramique de haute résistance pour 
équiper les gilets pare-balles.
Des arts de la table aux céramiques 
techniques, la créativité et l’inno-
vation ne connaissent fi nalement 
pas de frontière. « Le rôle du Pôle, 
précise Florine Boulle, est d’impul-
ser une stratégie de développement 
et de trouver de nouveaux marchés 
pour nos membres, notamment à tra-
vers une quarantaine d’événements 
chaque année.
Nous sommes aussi mobilisés pour 
engager des partenariats interna-
tionaux avec nos homologues dans 
l’optique de croiser les expériences 
et de créer des opportunités. Ce sont 
des opérations collectives comme le 
salon Ceramitec qui se déroulera en 
avril », poursuit-t-elle. 17 entreprises 

Un pôle de compétitivité rassemble sur un territoire, des entreprises, petites et grandes, des laboratoires de 
recherche et des établissements de formation qui s’investissent sur une thématique commune. Sa vocation est 
de soutenir l'innovation, d’accompagner les programmes de recherche et développement (R&D), tout comme la 
croissance des entreprises membres sur les marchés en France, en Europe et à l’international.
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dossier

Le réseau 
French Tech 
Limousin
Mouvement d’entreprises qui 
fait des envieux, l’étendard 
French Tech annonce la 
couleur : l’innovation à la 
française et le savoir-faire qui 
en émane. 
La French tech est un réseau 
fédérateur pour les entreprises 
membres. Les programmes 
économiques qui en émanent, 
tout comme les sources de 
fi nancement sont riches. 
Ensemble, les entrepreneurs 
parlent de plans de 
fi nancement, de recrutement, 
de problématiques concrètes 
et transverses, font du 
sourcing*  avec un but ultime : 
orienter leur stratégie de 
développement pour se 
calquer sur l’évolution des 
marchés mondiaux et les 
besoins réels des entreprises. 
« Nous menons une guerre des 
talents pour nous affi  rmer face 
aux géants de l’innovation », 
insiste Frédéric Sudraud.

* le sourcing consiste à identifi er 
des candidats potentiels qui 
viendront enrichir un  vivier de 
talents ou postuler à une off re 
d’emploi.

D’iti communication à FACIL’iti
repenser ses pratiques pour innover

Au départ, une agence de communi-
cation nommée Iti. Aujourd’hui une 
start-up membre de la communauté 
French Tech : FACIL’iti.
Aux commandes, Frédéric Sudraud, 
qui, à partir d’une entreprise de la 
vieille économie, a su innover pour se 
diff érencier et conquérir le monde.
« Toute la question de l’avenir de la 
société était fi nalement de trouver 
comment nous voulions que nos mé-
tiers évoluent, explique-t-il. 
Pour avancer, nous nous sommes ef-
forcés de consacrer une journée par 

mois à imaginer le métier de demain. 
Naturellement, des valeurs com-
munes ont émergé : l’environnement 
à préserver – Nous avons des ruches 
sur le site et fabriquons notre miel / 
l’humain et la place de chacun au sein 
de l’entreprise.
C’est à l’occasion de ces ateliers que 
nous avons créé la solution FACIL’iti* ».
Il ne restait plus qu’à gagner en vi-
sibilité pour commercialiser cet ou-
til innovant. En créant une start-up 
éponyme, de nouvelles perspectives 
d’accompagnement étaient alors à 
portée de main, et notamment les 
fi nancements nécessaires.
www.FACIL-iti.fr

* FACIL’iti est une solution d’accessibilité numérique qui permet l’affi  chage d’un 
site web ou intranet selon les besoins des utilisateurs. Selon des paramétrages 
personnalisés, la navigation est ajustée pour pallier les diffi  cultés de navigation 
des personnes qui souff rent par exemple de daltonisme, de dyslexie, de DMLA, de 
malvoyance, …, mais aussi celle des seniors, de ceux qui font des migraines ophtal-
miques ou sont sujets à la fatigue visuelle.
Plus récemment, une autre application d’accessibilité a été lancée sur le marché. 
MyDys qui est destinée à ajuster les paramètres de lecture de tous les textes, 
même ceux des livres et journaux, à partir d’une photo prise via son smartphone.

Les collaborateurs de FACIL’iti sont en recherche constante d’innovations

Frédéric Sudraud, Président fondateur de FACIL’iti
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Le buzz au CES
de Las Vegas
Cette année encore, FACIL’iti a par-
ticipé du 9 au 12 janvier à l’un des 
événements mondiaux les plus en 
vogue en matière d’inventivité tech-
nologique : le CES de Las Vegas.
Sur place, chercheurs et profession-
nels des technologies de pointe du 
monde entier se rencontrent autour 
de sujets comme la 5G, la mobilité 
aérienne, l’intelligence artifi cielle, la 
réalité augmentée et virtuelle, mais 
aussi le divertissement, les modes de 
vie, la santé, la robotique, la maison 
intelligente, la technologie spatiale, 
celle des véhicules, le web 3 et le mé-
tavers par exemple. 
« Nous devons être présents lors de 
salons comme le CES de Las Vegas, 
pour aller chercher le coup d’après, 
insiste Frédéric Sudraud, qui est aus-

si président du réseau French Tech 
Limousin. Ce type d’événement ap-
porte une grande diversité d’opportu-
nités, de contacts et d’idées ».

Parmi les entreprises reconnues à l’international, cer-
taines se sont développées dans le champs médical 
comme Oncomédics qui élabore des dispositifs médicaux 
de diagnostic in vitro pour aider à la décision médicale 
et identifi er les traitements les plus effi  caces de cancers 
; comme Willo.32, une toute jeune entreprise qui pourrait 
révolutionner le lavage de dents.

I.ceram fait aus-
si preuve d’inno-
vation tant en 
chirurgie, grâce 
aux implants en 
céramique et dans 
le domaine des 
infections et mé-
tastases osseuses, 
que pour des ac-
tions plus durables 
comme ses travaux 

pour la préservation du corail et les tests qui ont été réali-
sés en partenariat avec l’Aquarium du Limousin.
Autre parcours emblématique, celui de l’entreprise 
Wupatec, une spinoff  née de la start-up AMCAD (voir ar-
ticle page 14) et qui travaille à révolutionner la 5G et les 
radiofréquences.

Dans son domaine, Life Design Sonore excelle dans la 
diff usion du son et la sonorisation des musées, espaces 
patrimoniaux et évènements. La société implantée à Li-
moges et Paris, a été retenue pour le projet de sonorisa-
tion de Notre Dame de Paris, participé à une muséogra-
phie au Panthéon, travaillé pour la Cité internationale de 
la gastronomie et du vin à travers la création d’une salle 
de dégustation multisensorielle à l’école des vins de Bour-
gogne... 
Toujours parmi les géants, France Paratonnerres rayonne 
depuis Limoges. La société, spécialiste de la protection 
contre la foudre, a équipé 35 000 sites comme Le châ-
teau de Chenonceau, l’Opéra Garnier et la Tour Eiff el à 
Paris, la Préfecture de Limoges, la tour de Belem au Por-
tugal, le pas de tir de la fusée Ariane à Kourou en Guyane 
et la Cité interdite de Beijing…

D’envergure internationale

L’application MYdys présentée par FACIL’iti 
au CES de Las Vegas 2024.
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La société Insilibio mène des re-
cherches pas comme les autres pour 
les entreprises pharmaceutiques, 
cosmétiques et agroalimentaires.
Fondée par Maxime Jouaud, 
dans la lignée de travaux univer-
sitaires, l’entreprise est capable 
de prédire le comportement d’une 
molécule sur un environnement 
biologique, sur le vivant ou les bac-
téries par exemple ; autrement 
dit de déterminer son action grâce 
à un algorithme et non par des tests 
physiques en laboratoire. 
« Grâce à la modélisation à l’échelle 
atomique, nous parvenons à gagner 
en effi  cacité quant aux résultats ob-
tenus, tout en diminuant les coûts, 
explique le docteur Maxime Jouaud, 
président de la société.
Nous nous sommes orientés vers la 
vulgarisation scientifi que pour ac-
céder au monde industriel. Entre 
scientifi ques, on se comprend, mais 
lorsqu’il s’agit de faire du marketing, 
de s’adresser à l’industrie et de s’ou-
vrir à de nouveaux marchés, rendre 
le savoir accessible est une condition 
indispensable. Nous avons des clients 
à l’international. Le premier contrat 
que nous avons signé n’était d’ailleurs 
pas avec un industriel français ».

Avec Insilibio
fi ni les tests sur les animaux grâce au numérique

Hormis le temps gagné et les écono-
mies générées, l’autre avantage des 
solutions numériques proposées par 
Insilibio concerne la protection des 
animaux sur lesquels les expérimen-
tations peuvent être évitées.

Un parrain
Docteur en neurosciences et titu-
laire d’un Master en gestion, Maxime 
Jouaud a baigné dans l’univers en-
trepreneurial depuis son enfance. 
Pour lancer son projet de start-up, 
il s’est néanmoins appuyé sur les 
ressources de l’AVRUL, tant pour 
l’accompagnement juridique lié aux 
statuts de l’entreprise que pour bé-
néfi cier de locaux et d’aides au fi -

nancement ; « une situation particu-
lièrement sécurisante », lance-t-il le 
sourire aux lèvres. 
La création d’Insilibio a aussi été 
accompagnée par les membres du 
réseau entreprendre. Un élément qui 
là encore participe à la réussite des 
projets.
« On est comme livré à soi-même 
lorsque l’on quitte l’incubateur. Avoir 
la possibilité de choisir un parrain 
au sein du réseau pour nous aider à 
avancer est une chance. Son expé-
rience m’aura aidé, concrètement ! 
D’ailleurs aujourd’hui, j’ai changé de 
camp et donne de mon temps au sein 
du réseau auprès des jeunes start-up 
qui se lance ! ».
Et lorsqu’on lui demande pourquoi il 
s’est installé à ESTER, il répond sans 
hésiter : « parce Limoges est une ville 
à taille humaine où les leviers peuvent 
être actionnés facilement.
ESTER est une vitrine, un parc techno-
logique où des savoir-faire de niche 
se développent à travers un réseau 
bien moins concurrentiel et plus à 
l’écoute que dans de grandes villes 
comme Bordeaux ».
www.insilibio.com

Docteur Maxime Jouaud, cofondateur d’Insilibio

À l’écran, schéma de vulgarisation 
scientifi que de la structure de la 
peau.
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Prenez date
Les inscriptions scolaires pour la rentrée de septembre 
débutent en mars
La campagne d’inscriptions scolaires sera cette année encore échelonnée du 4 mars au 12 
avril selon 3 secteurs.

L’inscription scolaire ouvre, sur réser-
vation ultérieure, l’accès à la restau-
ration, aux garderies mises en place 
par la Ville et aux études surveillées 
du soir. Les inscriptions s’échelonnent 
donc sur six semaines.

> Du 4 au 15 mars 2024 pour les 
écoles du secteur 1 : Jacques-Brel / 
Les Homérides / Jean-Montalat / 
Gérard-Philipe / Marcel-Proust / La 
Bastide / René-Blanchot / Léon-Ber-
land / René-Descartes / Le Vigenal / 
La Brégère.

> Du 18 au 29 mars 2024 pour les 
écoles du secteur 2 : Victor-Chabot / 
Montmailler / Jules-Ferry / Jean-Ma-
cé / Montjovis / Bellevue / Le Rous-
sillon / Condorcet / Landouge / 
Saint-Lazare / Jean-Zay / Victor-
Hugo / Pont-Neuf / Léon-Blum.

> Du 2 au 12 avril 2024 pour les 
écoles du secteur 3 : Henri Aigue-
perse / Corgnac / Jean-Le-Bail / Jo-
liot-Curie / Marcel-Madoumier / Les 
Bénédictins / Jean-Charles-de-Cas-
telbajac (ex Carnot) / Les Feuillants / 

Edouard-Herriot / Aristide-Beslais / 
Odette-Couty / Raoul-Dautry.

Les demandes d’inscriptions 
scolaires s’eff ectuent par 
Internet sur limoges.fr dans les 
rubriques Mes démarches en ligne  
puis Inscriptions scolaires.

Pour les personnes qui n’auraient 
pas d’accès à internet ou qui ren-
contreraient des diffi  cultés dans la 
navigation, les animateurs dans les 
espaces multimédia des Bfm et les 
assistants des antennes-mairie et 
mairie annexe, pourront les accom-
pagner.

Au plus près du domicile
Les enfants sont inscrits dans la 
limite des places disponibles, en 
priorité dans l’école la plus proche 
du domicile de la famille après avis 
d’une commission. Dès que la famille 
est prévenue de l’inscription, elle doit 
contacter sans délais le directeur de 
l’école concernée pour fi naliser l’ad-
mission.

Pour les enfants qui ne pourraient 
être admis dans l’école souhaitée, un 
dialogue avec la famille sera engagé 
pour orienter l’enfant vers un autre 
site à proximité.
Quant aux demandes hors délais, 
les enfants seront inscrits selon les 
places disponibles dans les écoles 
de la Ville.

Les dossiers de demande d’inscrip-
tion peuvent également être retirés 
à la direction de la Jeunesse de la 
mairie, 5 rue Jean-Pierre Timbaud :
> les lundis, mercredis et vendredis 
de 8 h 30 à 12 h 15 et de 13 h 30 à 
16 h 45,

> les jeudis de 8 h 30 à 12 h 15,

> les mardis sans interruption de 
8 h 30 à 16 h 45 hors vacances 
scolaires et de 8 h 30 à 12 h 15 et 
de 13 h 30 à 16 h 45 pendant les 
vacances scolaires.
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Le recensement citoyen,
obligatoire pour les jeunes de 16 ans

Les inscriptions aux accueils de loisirs
À la rentrée de septembre prochain, les enfants de 3 à 17 ans seront ac-
cueillis sur les temps extrascolaires au sein de :
> 6 structures réparties sur la commune pour les 3-11 ans, les mercredis
> 3 structures pour les 3-11 ans et au Club ados pour les 11-17 ans, pendant 
les vacances.
Soucieuse d’apporter des réponses de qualité aux familles, la Ville réorga-
nise ses accueils de loisirs depuis plusieurs années. La fi nalité est de propo-
ser aux enfants des activités qui leur plaisent selon leur âge, tout en répon-
dant aux besoins de garde des parents.
Les inscriptions au sein des accueils de loisirs ouvriront en mai.
Elles se feront via le portail citoyen - la création d’un compte en amont est 
nécessaire.

Les pièces justifi catives  
pour l’inscription
scolaire
Aucune photocopie ne sera délivrée.

Pour une première
ou nouvelle inscription : 
> copie de l’extrait 
d’acte de naissance de l’enfant
> copie d’un justifi catif de domicile 
de moins de 3 mois
> fi che sanitaire complétée 
et signée
> fi che droit à l’image
 en cas d’autorisation.

En cas de déménagement ou de 
changement d’école :
>une copie du nouveau bail justifi ant 
un déménagement est nécessaire.

En cas de séparation des parents et 
pour attester de l’autorité paren-
tale de l’enfant : 
> une copie du jugement de divorce 
ou de séparation doit être jointe au 
dossier - Seules les mentions per-
mettant d’attester de l’autorité pa-
rentale seront scannées et conser-
vées.

En cas de non-domiciliation
à Limoges : 
> une dérogation doit être accordée 
par le Maire de la commune de ré-
sidence et un certifi cat de radiation 
de l’école précédente fourni si elle se 
situe hors de Limoges. 

Pour les enfants de moins de 3 ans : 
> une autorisation de pré-inscription 
à un dispositif d’accueil des enfants 
de moins de 3 ans doit être établie 
par le directeur de l’école.

Pour les non allocataires CAF :
> fournir les copies de l’avis d’imposi-
tion, de l’attestation des prestations 
MSA et de la quittance de loyer de 
moins de 3 mois le cas échéant.

Le recensement citoyen n’a rien à 
voir avec la journée défense et ci-
toyenneté, ni avec le recensement 
de la population : la JDC.
Il concerne les jeunes de 16 ans, qui 
en raison de cet amalgame, n’accom-
plissent pas cette démarche dans 
les délais et se retrouvent donc coin-
cés pour passer des examens ou se 
rendre aux urnes par exemple.
Procéder au recensement citoyen 
est en eff et indispensable pour s’ins-
crire au bac ou à un concours admi-
nistratif en France.
L’attestation de recensement est 
aussi demandée pour l'examen du 
permis de conduire. 
Une obligation légale
Légalement, les jeunes français 
ont l’obligation de se faire recenser 

dans les trois mois qui suivent leur 
seizième anniversaire via le site : 
www.service-public.fr – Pour trouver 
facilement les informations sur le re-
censement citoyen, utilisez la barre 
de recherche en haut à droite de la 
page d’accueil ou fl ashez 
ce code, puis cliquez sur 
le menu déroulant Com-
ment faire le recense-
ment citoyen ?

En cas de diffi  cultés, le recensement 
citoyen peut aussi se faire à la mairie. 
La démarche nécessite simplement 
la transmission de la carte nationale 
d’identité du jeune, de son adresse sur 
la commune et du livret de famille de 
ses parents.
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Les projets se concrétisent

Le 16 décembre 2023, le Conseil municipal des enfants (CME) s’est réuni à la mairie pour 
la séance plénière de mi-mandat. L’occasion pour les enfants élus de présenter l’avancée 
de leurs travaux ainsi que les pistes de réfl exions en présence du maire et d’une partie du 
conseil municipal. Retrouvez le reportage de 7alimoges en scannant le QR code (à droite).

Les jeunes élus du Conseil 
municipal des enfants (CME) 
entament la dernière année 
de leur mandat. L’objectif pour 
2024 est de mettre en œuvre les 
diff érents projets choisis par les 
commissions.
Encadrés par Emmanuelle Desen-
fant et Gaëlle Lepinat, les élus du 
CME travaillent dur depuis le début 
de l’année pour réaliser les diff é-
rents projets qu’ils ont présentés à 
la séance plénière du 16 décembre 
2023, en présence du maire.
« Le premier semestre, après leur 
élection, nous avons fait connais-
sance avec les enfants. Le second  
semestre a servi à recueillir leurs 
idées, à en choisir deux ou trois qui 
seraient réalisables. Maintenant, les 
commissions ont décidé le projet de 
leur mandat. Il ne reste plus qu’à tra-
vailler assidûment pour les réaliser », 
indiquent Emmanuelle et Gaëlle.
Les quatre commissions collaborent 
avec plusieurs services de la Ville 
qui les accompagnent pour les aider 
à concrétiser leurs travaux et leurs 
pistes de réfl exion.

Des projets divers
Comme à chaque mandat du CME, 
chaque commission décide d’un pro-
jet qui pourrait bénéfi cier à tous les 
enfants de la ville. 
> La commission culture et anima-
tions : pour remplacer la journée 
sans voiture, créée par un précédent 
Conseil des enfants, les jeunes élus 
organisent une manifestation festive 
dans le centre-ville, qui aura lieu le 
samedi 21 septembre.
Leur objectif est d’occuper et de 
s’approprier diff éremment les rues 
piétonnes, de manière ludique. La 
commission s’est rapprochée de la 
Maison des seniors pour rendre le 
mobilier urbain original grâce au 
tricot que les personnes âgées pour-
raient réaliser. Une collaboration 
entre deux générations qui ne de-
mande qu’à s’accomplir.

> La commission sport et santé : pour 
promouvoir une pratique sportive et 
lutter contre la sédentarité, les élus 
travaillent pour organiser une course 
des enfants, en lien avec les Foulées 
du Populaire ou les Olympiades de 
la direction des sports de la Ville (en 
lien avec Paris 2024).
Cette course aurait lieu dans le 
centre-ville en partenariat avec le 
club Limoges Athlé 87. Louis-Victor 
Hamon, champion de France triple 
saut dans la catégorie Espoir, ac-
compagnera les enfants en parrai-
nant l’événement.
> La commission vivre ensemble 
et citoyenneté : la sensibilisation 
au cyber harcèlement est travaillée 
sous la forme d’un escape game. Les 
jeunes élus en ont conclu que c’était 
le meilleur moyen pour toucher un 
plus grand nombre d’enfants.
Pour créer ce jeu ludique et pédago-
gique, la commission assiste à des 
ateliers animés par les profession-
nels du réseau Canopé. L’histoire, 
le but et les personnages sont déjà 
créés. L’objectif désormais est de ré-
fl échir aux diff érentes énigmes qui 
amèneront à la résolution de l’es-
cape game.

La construction du jeu se fera sur Ge-
nially, un outil permettant la création 
de contenus numériques interactifs. 
La direction de la communication 
accompagne le projet en créant le 
graphisme à partir des dessins de la 
commission.
> La commission cadre de vie et 
environnement : le projet de la der-
nière commission porte sur la végé-
talisation des façades des écoles de 
Limoges, pour lutter pour le réchauf-
fement climatique. En lien avec la di-
rection des espaces verts, les jeunes 
élus décideront des plants pour vé-
gétaliser les clôtures, les façades et 
les murs d’enceinte du groupe sco-
laire Jean-Macé.
De plus, ils prévoient aussi l’installa-
tion de récupérateurs d’eau de pluie 
dans les cours pour réduire le gaspil-
lage d’eau en période estivale.
En parallèle, la commission rédige 
un dépliant informatif sur le but de 
l’initiative et les eff ets positifs de 
la végétalisation dans les environ-
nements urbains. Ce travail aurait 
vocation à être distribué à tous les 
élèves des écoles élémentaires de la 
ville.

Conseil municipal des enfants
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Fort de ces résultats encourageants, 
la Ville va ainsi pouvoir poursuivre 
son projet qui prendra vie au fi l des 
saisons.

Comme l’explique Vincent Léonie, 
adjoint au maire en charge des es-
paces verts et de la biodiversité, 
«  maintenant que l’enquête est ter-
minée, nous allons pouvoir analyser 
les réponses des participants pour 
calquer notre projet selon leurs re-
marques.
Qu’il s’agisse de particuliers, de fa-
milles ou des associations que nous 
avons interrogés, tous ces avis seront 
croisés car les attentes de tous re-
posent sur un projet qualitatif.
À la Ville, nous avons justement la 

Vivre Limoges

Concertation

Encore plus de vert à Louyat
Une concertation publique 
pour la renaturation du 
cimetière de Louyat était 
proposée aux limougeauds 
du 24 octobre au 26 
novembre. Plus de 350 
personnes ont répondu 
et ainsi fait part de leurs 
attentes.
Au sein des 35 hectares du cimetière 
de Louyat, le gris des dallages et du 
goudron laisse de plus en plus de 
place à la biodiversité. Pour accom-
pagner ce changement et valoriser 
le site, la Ville poursuit la renatura-
tion du cimetière avec des perspec-
tives d’aménagements paysagers. 
Après un mois de concertation, les 
avis sont clairs : des haies et allées 
bordées de diff érentes essences et 
hauteurs de végétaux. Des arbres 
aux feuillages diff érents et des as-
sises pour faire des pauses.
Pour le jardin militaire, pour lequel 
les associations d’anciens combat-
tants ont étroitement été associées 
à la réfl exion, les avis convergent 
vers un espace d’herbe fl euri. 

chance d’avoir du personnel particu-
lièrement compétent qui le montre 
tous les jours, preuve en est, la mise 
en valeur des espaces verts en 
ville. Nous pouvons donc leur faire 
confi ance pour que le projet de rena-
turation du cimetière soit à la hauteur 
des attentes des usagers de ce site 
emblématique de Limoges ».

L’entretien des sépultures
Depuis 2016, l’interdiction d’utiliser 
des produits phytosanitaires a incité 
les agents de la Ville à repenser leurs 
pratiques pour entretenir les allées, 
passages entre les tombes et le car-
ré commun – L’entretien des sépul-
tures et de leurs abords immédiats 
est à la charge des concessionnaires 

Dans l’allée principale, 

74,5 % 
des répondants sont favo-
rables à une allée bordée 

de végétaux de diff érentes 
hauteurs avec des arbres, des 

arbustes, des graminées, ... 
Ces végétaux auraient des 

feuillages diff érents (persis-
tants et caducs) pour 74,2 % 

des personnes exprimées

81 %
des personnes souhaitent que 

des assises soient installées

82,7 %
des personnes exprimées

sont favorables à un espace 
herbacé avec bulbes
 au jardin militaire.

87,9 %
des participants souhaitent 

une haie avec des arbres 
rue Marconi

Perspective du projet avant 
sa mise en œuvre à Louyat.
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Plus d’infos
sur la concertation

Énergies renouvelables

Concertation publique 
jusqu’au 18 février
sur limoges.fr 

Pour atteindre l’objectif de produc-
tion d’énergies renouvelables en 
2030, la France doit accélérer sa 
production dans le cadre de la lutte 
mondiale contre le changement cli-
matique et la crise énergétique. 
À cette fi n, les communes défi -
nissent des zones d’accélération 
(ZAEnR) favorables à l’accueil des 
projets d’énergies renouvelables, en 
lien avec l’ensemble des acteurs lo-
caux et habitants qui le souhaitent. 
Pour recueillir les avis des limou-
geauds et recenser les projets de 
production d’énergie qui ne sont 
pas localisés dans l’une des ZAEnR 
défi nies, une concertation publique 
est lancée jusqu’au 18 février sur 
limoges.fr.
L’enjeu de ces ZAEnR est double :
> Identifi er des secteurs géogra-
phiques propices aux énergies 
renouvelables pour leur potentiel 
énergétique, tels que l’ensoleille-
ment, la force des vents ou la pré-
sence de cours d’eau.
> Informer sur les possibilités de 
développements locaux en sachant 
que les ZAENR ne constituent pas 
une pré-autorisation en soi pour un 
projet individuel mais peuvent en fa-
ciliter leur émergence. Pour autant, 
un projet de production d’énergie 
renouvelable ne sera pas interdit /
impossible en dehors de ces Zones.

Pour toute remarque et demande 
de renseignements, vous pouvez 
adresser un mail à
concertation.zaenr@limoges.fr

En complément, l’ADEME propose 
des fi ches techniques relatives à 
chaque type d’énergie renouve-
lable. À télécharger sur
librairie.ademe.fr 
et via ce QR code

et ayants droit qui, pour cela, 
peuvent retirer des kits d’outils à 
l’entrée du site.
Notez que vis-à-vis des conces-
sions abandonnées où la nature 
a repris ses droits, des démarches 
sont en cours pour procéder à 
leur reprise selon les modalités 
prévues par la Loi.

Flashez ce code 
ou rendez-vous sur limoges.fr

Reprise de concessions en cours,
faites-vous connaître !
De nombreuses sépultures sont à l’abandon et ne bénéfi cient plus 
d’entretien des familles. La Ville a engagé un inventaire des sépul-
tures abandonnées et procédera à plusieurs dizaines de reprises de 
concessions le cas échéant.
Des affi  chages d’information ont été apposés dans le cadre des pro-
cédures lancées - Renseignements auprès du cimetière.

Si une concession a cessé d’être entretenue, le maire peut mettre en œuvre la procédure de re-
prise pour état d’abandon (articles L. 2223-17 à L. 2223-18 et R. 2223-12 à R. 22223-23 du Code 
général des collectivités territoriales). / La loi 2022-217 du 21 février 2022 est venue réduire le 
délai d’attente pour la reprise d’une concession. La procédure de reprise dure dorénavant au 
minimum 1 an et 8 mois contre 3 ans et 8 mois auparavant. Ce délai n’intègre pas la procédure 
d’inventaire : recherche des concessionnaires, des ayants droit ou descendants. Il comprend en 
revanche les 3 affi  chages sur site et les formalités administratives dont la décision du conseil 
municipal. / Avant d’engager une reprise de concession, 3 conditions doivent être réunies :
1- la commune doit respecter un délai incompressible de trente ans avant d’envisager la reprise 
d’une concession. - 2- la dernière inhumation doit remonter à plus de 10 ans. - 3- il doit être 
constaté que la « concession a cessé d’être entretenue ».
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Limoges succes story
Le bouche à oreille concoure au succès des événements, participe à leur renommée, laisse 
une empreinte de satisfaction dans notre esprit. Alors parce que l’on pourrait croire que l’on 
ne parle pas de Limoges et de ses succès, tendons l’oreille.

En 2023, le nombre d’articles de 
presse, de publications dans des 
revues spécialisées, de reportages 
télé ou radio les plus importants 
pour les événements organisés à 
Limoges concernent :

> L’exposition au musée des Beaux-
Arts Un Monde de Lumières de Fran-
cis Chigot, maître verrier avec 128 re-
tombées presse dont 29 nationales : 
Connaissance des Arts, Le Figaro, 
La Croix, ... 18 508 entrées ont été 
enregistrées pour cette exposition - 
un record. Au musée des Beaux-Arts, 
l'année 2023 s'achève avec 35 732 
visiteurs, soit une hausse de 20,3 % 
par rapport à 2022.

> Le salon du livre Lire à Limoges
qui comptabilise 309 retombées 
presse dont 32 nationales, y compris 
en ligne comme actualitte.com ou 
livreshebdo.fr... Sur les réseaux, les 
publications ont été vues plus de 3 
millions de fois.

> La biennale Toques & Porcelaine 
avec 215 retombées presse dont 56 
nationales : France Inter, Le Chef, 
kissmychef.com...  Sur les réseaux 
sociaux de la Ville de Limoges : 251 
publications, soit 2 040 000 per-
sonnes touchées et 24 470 réac-
tions suscitées.
Le site internet de programma-
tion de l’événement au jour le jour 
toquesetporcelaine.limoges.fr a gé-
néré plus de 15 500 visites, soit 30 %
de plus que l’édition précédente.

> Le Tour de France qui a fait étape 
à Limoges cet été a généré 492 re-
tombées presse dont 194 nationales 
ou internationales : l’Équipe, 20mi-
nutes, Eurosport, ... et sur les réseaux 
sociaux de la Ville 97 publications 
ont été faites pour 1 847 282 per-
sonnes touchées  et 27 940 réac-
tions.

> Programme emblématique  : Li-
moges, ville nourricière a été mis 
en lumière 172 fois dans la presse 

dont 54 publications et diff usions 
nationales : France Inter, Europe1, 
France Info, Jt de TF1, France2,
M6,...
Sur d’autres sujets envers lesquels 
l’action de la municipalité s’investit, 
131 sollicitations par la presse natio-
nale ont été adressées aux services 
de la Ville, sur les thèmes des trans-
ports, de la prévention-sécurité, 
des écoles, du sport, de la gestion 
de l’eau avec le plan eau durable 
lancé en 2023 ou de la santé. 

Exposition Chigot au musée des Beaux-Arts. Potager géant installé place de la Motte pour l’édition 2023 de Toques & Porcelaine.

Distribution gratuite des légumes produits
par la direction des espaces verts 
et de la biodiversité devant la Bfm
en octobre 2023.
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Du point de vue des réseaux : 
En 2023, tous réseaux sociaux 
confondus, 6 119 publications ont 
été postées sur Internet par la Ville. 
Elles ont généré 46 774 663 vues par 
les abonnées aux réseaux sociaux 
municipaux.
Facebook est encore le réseau so-
cial qui a le plus de succès en 2023 
avec un total de 36 000 000 de 
vues, toutes publications confondues.
La publication qui a suscité le 
plus de réactions en 2023, est la 
vidéo de la chronique de  Philippe 
Caverivière, chroniqueur 
pour la radio RTL lors d’une 
émission délocalisée aux halles
le 8 décembre.

À elle seule, cette publication a géné-
ré 748 428 vues pour 6 593 mentions 
j’aime et 423 commentaires. C’est 
aussi la publication la plus partagée 
de l’année avec 2 154 partages.

Notez que la moyenne de publica-
tions réalisées par le pôle digital de 
la Ville est de 17 par jour avec, tou-
jours en moyenne, près de 128 000 
vues par publication.
La Ville est régulièrement classée 
dans le top 10 des grandes villes les 
plus performantes sur Instagram et 
dans le top 3 des villes les plus ac-
tives sur ce réseau selon l’Observa-
toire de la #Compublique Numérique.

Les audiences 
des réseaux de la Ville :
Facebook : 84 000 abonnés
X : 14 100 abonnés
Instagram : 30 300 abonnés
LinkedIn : 12 400 abonnés
Snapchat 3 000 abonnés
Soit une audience potentielle
de 143 800 comptes.

/villedelimoges ville_de_limoges villedelimogesville-de-limoges

Sur ce sujet précis, la Ville a engagé 
depuis plusieurs années des actions 
de prévention pour lutter contre les  
perturbateurs endocriniens dans les 
crèches et les écoles.

Autres chiff res éloquents, la 
fréquentation lors de certains 
événements. 
> Noël à Limoges, édition 2023, n’a 
jamais connu un tel succès avec pas 
loin de 600 000 visiteurs en un 
mois.

> Le musée de la Résistance enre-
gistre lui aussi plus de 18 000 en-
trées, dont pas loin de 2 000 visi-
teurs étrangers.

> Le Festival 1001 notes a ravi son 
public avec une programmation 
particulièrement séduisante qui a 
conquis 6 500 personnes contre 
2 500 en 2017.

> Le 18e Festival Éclats d’émail jazz 
édition avec 11 000 personnes ve-
nues assister aux concerts à l’Opé-
ra, la Maison des arts & de la danse, 
au Centre culturel Jean-Gagnant, 
à la Bfm et dans des lieux plus inat-
tendus comme les halles centrales, 
le musée des Beaux-Arts, l’EHPAD 
Marcel-Faure, l’espace Noriac, le 

Conservatoire. Et tout cela au fi l de 
concerts payants, mais aussi gra-
tuits.
> Côté sport, l’Open BLS tire son 
épingle du jeu avec près de 14 000 
spectateurs et une fréquentation re-
cord des espaces hospitalité, de mul-
tiples conférences et rencontres.
Près de 900 élèves des écoles de 
tennis de la région sont aussi venus 
admirer et encourager les cham-
pionnes.

@VilleLimoges87

Philippe Caverivière, chroniqueur pour RTL lors 
d’une émission en direct aux halles de Limoges.

Avec Carlos Sarduy – trompettiste du groupe de Mangane : Zoom Zemmatt, ça swingue sur la scène de 
l’Opéra lors du dernier festival Éclats d’émail Jazz édition.
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10 ans après son ouverture, 
le Mas-Rome accueille 88 
résidents atteints de la 
maladie d’Alzheimer à un 
stade avancé.
En une décennie, les pratiques des 
professionnels ont évolué. Pour cé-
lébrer cette décade, l’établissement 
organisait mardi 9 janvier une grande 
journée de réfl exion et de partage 
avec les soignants de tous les EHPAD 
de la Ville, des résidences autonomie 
municipales (RAM) et avec les familles.
Le docteur Olivia Merle est méde-
cin coordonnateur au Mas Rome et 
comme elle l’a très bien expliqué,
« l’accompagnement en Ehpad repose 
sur un socle constitué du résident, de 
l’équipe soignante et de la famille.
Entre aff ect et bienveillance, chacun a 
un rôle à jouer pour savoir quels mots 
et attentions favoriseront la meilleure 
adhésion aux soins.
Bien souvent, les aidants subissent la 
maladie de leur proche qui reste le plus 
longtemps possible à domicile. Lorsque 
la situation devient trop compliquée 
et dangereuse, l’admission au sein de 
l’établissement se fait en urgence.
Et dans l’esprit des proches, un senti-
ment de culpabilité, d’abandon de leur 
proche est très souvent présent. Le rôle 
des professionnels est alors de créer le 
climat de confi ance qui va permettre 
de construire cette relation à trois ».

Prendre soin
Lors de la journée d’échange, plu-
sieurs soignants sont venus témoigner 
de leur profession et expliquer par 
exemple ce qu’était l’humanitude ;
un concept d’accompagnement qui re-
pose sur plusieurs valeurs : 
> zéro soin de force,
> respect de la singularité et de l’inti-
mité de la personne âgée,
> promotion de l’activité et ouverture 
sur l’extérieur des structures,

> création de lieux de vie qui tiennent 
compte des envies des résidents 
grâce à des projets d’accompagne-
ment personnalisés.
Un autre aspect de la prise en charge 
a aussi été au cœur des échanges, 
les thérapies non médicamenteuses 
comme l’aromathérapie qui permet de 
soigner certaines infections, de pré-
venir les troubles du comportement 
ou les espaces Snoezelen, qui sont 
conçus comme des cocons apaisants 
où la personne âgée se sent tout sim-
plement bien.
La médiation animale est aussi de plus 
en plus utilisée.
Pauline Roques, directrice de l’EHPAD, 
se réjouit du succès de cette journée 
anniversaire : « les participants ont pris 
plaisir à partager leurs expériences et 
s’enrichir les uns les autres », car mine 
de rien, prendre en charge la maladie 
d’Alzheimer repose sur une expertise.

L’excellence
des professionnels
Les soignants de l’EHPAD le Mas-
Rome sont devenus en 10 ans, des 
experts de la prise en charge de la 
personne âgée dépendante. « Il existe 
très peu d’EHPAD spécialisés dans 
la maladie d’Alzheimer, précise le Dr 
Merle. 

Nous avons la chance au Mas-Rome 
d’avoir du recul sur ce qui fonctionne et 
ce qui ne marche pas dans l’approche 
du patient atteint de troubles neuro 
cognitifs. Nous savons que la personne 
âgée doit être stimulée ». Et c’est jus-
tement pour cette raison que l’établis-
sement s’ouvre de plus en plus à l’ex-
térieur en tant qu’EHPAD ressources.
Des ateliers gratuits sont proposés 
dès 60 ans. De plus en plus de per-
sonnes y participent, soit avec les 
résidents pour contribuer à leur bien-
être, soit parce qu’elles en éprouvent 
elles-mêmes le besoin. L’art-fl oral ou le 
vélo cognitif sont deux ateliers qui ont 
beaucoup de succès.
Pour en savoir plus, fl a-
shez ce code ou deman-
dez la plaquette dans les 
antennes mairie et à la 
maison des seniors
Reportage sur 7alimoges.tv

Vivre Limoges

Le Mas-Rome, 10 années d’expertise
pour accompagner
la maladie d’Alzheimer

les ateliers art fl oral 
sont ouverts gratuitement
aux plus de 60 ans
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La prévention 
des chutes
Chaque semaine, un groupe 
de seniors se retrouve au Club 
Aristide-Briand pour participer 
à l’un des ateliers organisés par 
le Centre communal d’action so-
ciale.
Son but : prévenir le risque de 
chutes.
Sous le regard avisé d’Antony, 
éducateur sportif qui supervise 
l’atelier, les participants réalisent 
diff érents exercices ; faciles au 
début et de plus en plus com-
plexes au fi l des séances. 
« Nous travaillons l’équilibre sur-
tout, précise l’animateur. Les 
assouplissements et le renforce-
ment musculaire sont aussi impor-
tants car l’objectif de l’atelier est 
tout d’abord d’éviter de tomber.
Et parce que chuter peut néan-
moins arriver dans la vie de tous 
les jours, nous travaillons aussi 
des techniques pour se relever, 
parfois avec des contraintes 
comme ne pas pouvoir utiliser son 
bras gauche ».

Autres conseils : faire des exer-
cices comme ceux que l’on trouve 
facilement sur Internet.
Parce que 7 chutes sur 10 sur-
viennent à la maison, il convient 
de dégager les passages et de 
ranger les objets qui traînent 
pour sécuriser les déplacements. 
Les animaux domestiques qui 
fi lent entre les jambes sont aus-
si à prendre en compte, tout 
comme les tapis dans lesquels 
on se prend les pieds ou les sols 
glissants.
Avoir à portée du mobilier adap-
té pour servir d’appui et se rele-
ver plus facilement est aussi une 
bonne solution. Dans la salle de 
bain, des points d’appui peuvent 
être installés.
Des problèmes de vue peuvent 
aussi être un facteur aggravant 
du risque de chute.

Animation loisirs seniors
De nouvelles aventures à partager en mars
Pour les sorties culturelles du mois 
de mars, les inscriptions des adhé-
rents à l’animation loisirs seniors 
sont prévues du lundi 5 au vendredi 
9 février.
La programmation du mois de mars 
débute avec un instant sucré et un 
goûter concert au Poudrier ven-
dredi 8 mars. Avec un spectacle inti-
miste en guitare voix, Agathe fait dé-
couvrir son répertoire de chansons 
françaises.
RDV à 13 h 15 place Winston-Churchill, 
devant le musée national Adrien-Du-
bouché. Retour prévu vers 17 h 30 / 
Tarif 21 €

Vendredi 15 mars, en route pour al-
ler découvrir à 10 heures le musée 
gallo-romain Vesunna. Dans une ar-
chitecture audacieuse, le site-musée 
gallo-romain présente les origines 
romaines de Périgueux sur les ves-
tiges de la domus de Vésone.
À midi un déjeuner au restaurant Le 
petit nice est prévu et à 14 heures, la 
journée se poursuivra par une visite 
guidée panoramique de Périgueux 
(en autocar et balade pédestre - du-
rée 2 h 30).
RDV 7 h 30 place Winston-Churchill 
devant le musée national Adrien-Du-
bouché. Retour vers 18 h 30 /
Tarif 55 €

Vendredi 22 mars, c’est dans l’am-
biance d’un cabaret que les plumes, 
strass, paillettes et émotions don-
neront vie au spectacle Caprice.
Pour déjeuner : cocktail et amuse-
bouche seront suivis d’un marbré 
de légumes grillés au chèvre frais 
accompagné de ses croustillants 
de noix. Place ensuite au suprême 
de volaille sauce crémeuse au vin 
jaune et ses légumes, une assiette de 
fromages, un moelleux au chocolat 
crème anglaise - Vin et café compris.
Dans la pure tradition du music-hall, 
c’est un moment hors du temps qui 
est ainsi proposé par la Ville.
RDV à 8 h 45 place Winston-Churchill 
devant le musée national Adrien-Du-
bouché. Retour vers 19 h / Tarif 80 €

Toute la programmation est consul-
table dans le programme dédié qui 
est téléchargeable sur limoges.fr, 
et disponible sur demande à l’hôtel 
de ville, au CCAS, à la Maison des 
seniors et dans les antennes-mairie 
et mairies annexes.
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La Ville à l’international
Les relations 
internationales à la Ville 
de Limoges s’inscrivent 
dans une longue tradition 
de collaborations et de 
partage qui a su traverser 
les frontières. Des premiers 
jumelages aux réseaux 
d’expertise tournés vers 
l’innovation, ces échanges 
se veulent à la fois 
inspirants et formateurs.
Les voyages forment la jeunesse, une 
expression qui n’a pas pris une ride 
car depuis maintenant plusieurs dé-
cennies, des élèves des collèges et 
lycées des villes avec lesquelles Li-
moges est jumelée* participent à des 
échanges.
Parmi les derniers séjours en date :  
les jeunes de Charlotte aux États-
Unis venus à Limoges, la célébration 
des 30 années de jumelage avec 
Fürth en Allemagne et puis les par-
tages de savoir-faire avec les villes 
de Seto au Japon et Ichéon en Corée 
autour de la céramique.

De cette émulation, des projets 
communs se mettent en place et 
pas seulement avec la Ville : les 
Gueules sèches sont allées à Char-
lotte qui, en hommage aux liens qui 
nous unissent, a fait du 14 juillet le 
Limoges day.
Pour cet été, un concert des villes 
créatives se prépare avec le Conser-
vatoire.

De nombreux échanges sont aus-
si réalisés à travers les missions 
de l’Université. Limoges accueille 
des étudiants étrangers pour leurs 
études, mais pas seulement.
En juillet 2022, un groupe d'étu-
diants américains en provenance de 
l’Oklahoma State University était à 
Limoges dans le cadre 
d'une summer school :

reportage à voir 
sur 7ALimoges.tv

en fl ashant ce code.

Autre exemple phare de l’ouver-
ture qu’off re l’international : le pro-
gramme Odyssée proposé par l’as-
sociation Héritage et civilisation en 
lien avec l’Éducation nationale, la 
DRAC, le musée Adrien-Dubouché, 
et des artistes auprès d’élèves de 
plusieurs écoles de Limoges.
Des ateliers partagés avec des 
classes au Bénin, États-Unis, Viet-
nam, Maroc, Syrie, Liban, Irak, Alba-
nie ont notamment été proposés en 
visio avec des artistes venus montrer 
leurs savoir-faire.

Été 2023, accueil à Limoges des étudiants 
de la ville de Charlotte aux États-Unis.

2018, après l’entrée de Limoges parmi les membres du réseau des villes créatives de l’UNESCO, une dé-
légation d’Ichéon est venue dans la cité porcelainière partager son savoir-faire en matière de céramique.
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Limoges en or…blanc
À l’international, la renommée de Li-
moges n’est plus à faire, mais doit se 
préserver et s’entretenir.
Vice-présidente des villes qui consti-
tuent la route de la céramique, ville 
créative reconnue par l’Unesco pour 
sa capacité à innover et sa créati-
vité, Limoges est bien évidemment 
connue pour la porcelaine.
Mais au-delà, Limoges c’est aussi le 
CSP, Legrand qui fait partie des en-
treprises françaises du CAC 40, la 
technopole, les innovations qui en 
émanent et qui séduisent le reste du 
Monde (voir dossier de ce numéro).
Parce que Limoges rayonne, des dé-
légations étrangères viennent cher-
cher de la compétence auprès des 
acteurs locaux, et ce, tout au long de 
l’année. 
Limoges séduit aussi de plus en plus 
pour la qualité de ses infrastructures 
qui attirent des compétitions et 
événements d’envergure internatio-
nale : l’Open BLS avec les meilleures 
joueuses de tennis du circuit interna-
tional, les championnats de France 
de plongée subaquatique, le tournoi 
international de football Lafarge 
U18, plusieurs matchs de rugby pour 
préparer la nouvelle saison du Top14 
à Beaublanc et l’équipe de France 
de natation pour la préparation aux 
JO, sans oublier le Tour de France 

avec deux étapes à Limoges… 
Et cet été, le meeting d’athlétisme or-
ganisé par le Limoges Athlé se hisse 
au niveau européen. 

Accompagner et soutenir
Le rôle de la Ville est aussi d’accom-
pagner et de soutenir les associa-
tions qui œuvrent à l’international, 
comme les Pompiers de l’urgence 
internationale dont le siège est à 
Limoges et qui se mobilisent lors de 
catastrophes humanitaires à travers 
le monde.

Isabelle Debourg est adjointe au 
maire en charge de l’international.
« Qu’il s’agisse d’échanges, de 
collaborations ou de séjours, les re-
lations internationales sont forma-

* Les villes jumelles : 
> Seto au Japon : capitale japonaise 
de la céramique
> Ichéon en Corée du sud : capitale 
de la céramique
> Grodno en Biélorussie : patrimoine 
culturel mondial de l’Unesco
> Fürth en Allemagne : la ville au 
trèfl e
> Charlotte aux États-Unis : une 
belle du sud
> Pilsen en République Tchèque: 
centre économique et culturel

trices. Nous avons tous à apprendre 
les uns des autres et dans chaque 
culture, les savoir-faire ont traversé 
des siècles de traditions. 
Le réseau des villes créatives de 
l’Unesco dont nous faisons partie 
en est la preuve. Les échanges 
internationaux auxquels nous parti-
cipons procurent à chaque fois une 
expérience enrichissante.
Les relations internationales 
entretiennent les amitiés, les 
partenariats économiques, culturels 
et éducatifs. Toutes ces villes 
jumelées avec Limoges sont des 
portes ouvertes sur le monde et sa 
diversité ».

Match France / Italie dans le cadre du Tournoi des 6 nations féminin disputé 
au stade de Beaublanc en février 2020. La France l’emporte 35 à 22 après 
5 essais, 2 transformations et 2 pénalités devant un public venu nombreux.
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PNI et passeport, les pré-demandes en ligne

Un forum pour partir à l’étranger

Faire refaire sa carte d’identité ou son passeport nécessite un temps d’an-
ticipation. Mais pour faciliter la prise de ren-

dez-vous et diminuer les délais d’attente, la 
Ville de Limoges a récemment modernisé 

le système de pré-demandes en ligne.
Sur limoges.fr, dans la rubrique Mes
démarches > Papiers d’identité et 
citoyenneté, chaque demande peut  
être préparée.
Cette démarche permet de gagner 
du temps lors du dépôt du dossier et 

de son traitement.
Après avoir eff ectué la pré-demande en 

ligne, un rendez-vous auprès du service 
accueil, élections et démarches citoyennes 

de la Ville est nécessaire. Il convient de s’y 
rendre avec les documents demandés et le numéro de pré-demande. 
Pour réduire les délais d’attente sur place, le service a, par ailleurs, mis en 
place un système de gestion de fi le d’attente plus performant avec là encore 
un temps d’attente réduit.

L’association Info Jeunes Limoges / CRIJ Nou-
velle-Aquitaine organise la 3e édition de son fo-
rum Partir à l‘étranger. Rendez-vous dans le hall 
de la Faculté de Droit et des Sciences écono-
miques, mercredi 7 février, de 10 h à 17 h 30.
Ouvert à tous, ce forum informera les jeunes sur 
les dispositifs et opportunités de départ à l’inter-
national, que ce soit pour les études, un stage, du 
volontariat ou autre. Des professionnels seront 
présents pour répondre à toutes les questions.

Des lunettes
au Bénin
L’association M’Akako compte une 
quinzaine de bénévoles. Natha-
lie Raffi  er, la présidente, et son 
équipe se rendent chaque année 
en Afrique, auprès des habitants 
de provinces reculées. Dans leurs 
besaces, tout un stock de lunettes 
collectées au fi l de l’année en lien 
avec les boutiques locales.
Partis récemment au Bénin avec 
des spécialistes de la vue, mé-
decins ophtalmos, étudiants de 
l’école inclusive EPNAK, ex-école 
Ferret du Longbois, et beaucoup 
de bonnes volontés, ce séjour était 
une fois de plus un réel succès. 
Plus de 700 personnes se sont 
présentées en deux semaines sur 
place : vidéos à voir sur le site de 
l’association.
Là-bas, tests de la vue, dotation 
de lunettes sont des attentions 
qui changent la vie de ceux qui, 
par éloignement et manque de 
moyens, ne peuvent y prétendre.

Récupérer et donner
Une fois collecté grâce à l’impli-
cation d’un réseau d’opticiens, 
le stock de lunettes usagées est 
transmis aux élèves de l’EPNAK 
qui vérifi ent la correction des 
verres et réparent celles qui en ont 
besoin – Une occasion aussi pour 
ces jeunes d’apprendre leur métier. 
Sur place, les lunettes sont ainsi 
distribuées aux habitants qui se 
présentent selon leurs besoins de 
correction. Lorsqu’aucune paire 
ne convient, elles seront spéciale-
ment assemblées à Limoges avant 
d’être renvoyées à son destina-
taire avec la bonne correction.
Tout juste de retour, les membres 
de l’association pensent déjà à 
leur prochaine mission et sont à la 
recherche de donateurs pour les 
accompagner dans cette aventure 
solidaire.
Pour en savoir plus :
association-makako.fr

De gauche à droite, Jean-Christophe Dupuy, vice-président de l‘association M’Akako / Marie Chaussé et Éric 
Dubert, membres, Nathalie Raffi  er, présidente étaient tous présents au Bénin avec le soutien de la Ville pour 
participer à leur dernière mission en date.
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La gare des Bénédictins
peut s’enorgueillir d’être la plus belle de France.
Implantée de manière atypique au-dessus des voies et arborant une 
silhouette pour le moins originale, elle est devenue l’emblème de 
Limoges.
Focus sur un monument en plein mouvement !
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Plus qu’une gare, un symbole

Vivre Limoges

S’il y a bien un monument que 
tout le monde reconnait, c’est 
la gare de Limoges. Avec son 
architecture atypique, elle ne 
laisse pas indiff érent. Construite 
dans les années 1920, elle a 
permis de révolutionner la ville.
Le saviez-vous ? La gare de Li-
moges-Bénédictins n’a pas toujours 
été ainsi.
C’est en 1858 que le tout premier bâ-
timent ferroviaire a vu le jour, suivant 
le développement du chemin de fer 
à l’échelle nationale. Le choix munici-
pal de l’emplacement s’est porté sur 
un terrain marécageux situé au nord 
du centre-ville, proche de quartiers 
industriels et d’un parc de 5 hec-
tares, le Champ-de-Juillet.
La première gare a été conçue selon 
les plans de Pierre-Louis Renaud, ar-
chitecte, qui agence autour du bâti-
ment principal deux ailes latérales 
(voir la photo à droite).
En parallèle, la population de Li-
moges s’est densifi ée avec l’essor des 
industries. Rapidement, la gare est 
jugée inadaptée pour un tel trafi c. 
Malgré de nombreux agrandisse-
ments pour répondre à la demande, 
ces derniers restaient insuffi  sants. 
Dès 1891, la municipalité réclama la 
construction d’une nouvelle gare, 
plus grande, plus imposante, plus 
moderne : la gare actuelle.

Un projet ambitieux
Jusqu’à la Première guerre mondiale, 
six projets diff érents sont étudiés 
(photos ci-dessous). Le 21 novembre 
1918, le choix s’arrête sur un bâtiment 
à la structure inédite pour une gare : 
en surélévation, construite perpen-
diculairement aux voies. Le jeune 
architecte Roger Gonthier est en 
charge de sa conception.
La structure nécessite 10  000 m3 

de ciment et 1  800 tonnes d’acier. 
Le campanile, avec ses 13 niveaux 

intérieurs, domine la ville du haut de 
ses 60 m. La façade principale est 
l’œuvre du sculpteur Henri-Frédéric 
Varenne. Notamment, les deux sta-
tues de femmes à l’entrée qui symbo-
lisent La Porcelaine et L’Émail.
Un chantier titanesque qui a duré 5 
ans et qui s’est achevé en avril 1929 
avec la destruction de l’ancienne 
gare, restée jusqu’alors active.
Portant fi èrement son titre de plus 
belle gare de France 2022, nul doute 
que cette presque centenaire n’a pas 
fi ni de nous émerveiller.

Le chantier de la gare des Bénédictins, de 1924 à 1929. À droite, l’ancienne gare encore en usage.
Un projet monumental porté par l’architecte Roger Gonthier.

Archives municipales ©

Six diff érents projets furent présentés au début du XXe siècle, dans l’optique de construire une nouvelle gare, plus grande que la précédente. C’est en 1909 que l’idée 
de construire le bâtiment surelevé aux voies est émise. Et si elle n’a pas fait l’unanimité au début, elle a fi nalement été retenue car l’idée permettait de ne pas toucher 
aux voies. Ci-dessus, diff érents plans dessinés en vue de créer une gare qui deviendra, plus tard, l’emblême de Limoges.

Archives municipales ©Archives municipales ©
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Quand la culture s’invite
en gare sous forme de dictée
Préparez vos stylos et vos Bescherelle® car Limoges a été selectionné pour 
accueillir la dictée en gare pour la région Nouvelle-Aquitaine ! 
Mercredi 13 mars, 5 sessions seront organisées à 10  h, 11 h, 13 h, 14 h et 15 h. 
Une parfaite activité en attendant l’arrivée de son intercité ! Chaque dictée 
durera 30 minutes, correction comprise.
Les textes choisis - qui seront diff érents entre chaque dictée - seront autour de 
la thématique du plaisir de lire, en écho à Lire à Limoges, qui aura lieu en juin.
L’événement sera animé par Rachid Santaki, fondateur de la Dictée géante, 
et ses invités qui se prêteront au jeu pour la première lecture.
Les cahiers, portes-cahiers et les stylos seront fournis en gare pour les parti-
cipants qui s’essaieront à cet exercice d’écriture.
Enfi n, entre chaque session, un interlude musical sera proposé sur le piano 
de la gare.
Cet événement gratuit s’adresse à tout le monde, petits et grands, qui souhai-
teront se porter volontaire.
Lancée par SNCF Gares & Connexions et France Culture, cette tournée des 
dictées dans les gares de France a pour but de partager ensemble - voya-
geurs, visiteurs, riverains,... - une expérience inoubliable autour de la trans-
mission des savoirs et de la démocratisation de la culture. L’objectif pour les 
deux partenaires est de proposer une dictée en gare dans chaque région 
d’ici fi n 2024.

On mange chez Léo Léa

Cinq ans après la fermeture du Buff et de la gare, la restauration reprend de 
plus belle ! L’enseigne Léo Léa a investi les lieux en novembre dernier, pour le 
plus grand plaisir des voyageurs.
À l’intérieur, la décoration n’a plus rien à voir avec ce que les visiteurs ont pu 
connaître auparavant : une touche classe, cosy, tout en conservant le côté chic 
art-déco. Tandis qu’à l’extérieur, la devanture se fond dans l’âme de la gare d’an-
tan avec ses boiseries.
L’établissement est ouvert tous les jours, de 6 h à minuit (avec un service jusqu’à 
environ 22 h) et jusqu’à 2 h du matin les vendredis et samedis.

La gare en chiff res
(année 2023 - chiff res de la SNCF)

160 trains qui ont 
circulé par jour, dont 140 

TER et 20 intercités

4 900 voyageurs 
ont transité, chaque jour, 

par la gare 

16 agents œuvrent 
chaque jour, de 4 h à mi-

nuit, dont 11 en service en 
gare et 5 à l’escale

8 lignes de TER rejoin-
gnent Limoges, ce qui en 
fait une étoile ferroviaire 

déversant tout 
l’ex-Limousin

Voyage dans le 
temps et en vidéo
En deux minutes top chrono, appre-
nez tout ce qu’il faut savoir sur ce 
magnifi que bâtiment !
Pour découvrir l’histoire de la gare 
Limoges Bénédictins, avec de nom-
breux documents d’archives, scannez 
le QR code pour retrouver le repor-
tage de 7ALimoges ou sur le site 
7alimoges.tv > rubrique mémoires 
limougeaudes

Capture d’écran extraite du reportage, avec la 
gare en fond, sous la neige.

33Vivre à LIMOGES Février 2024 - N° 189



L’ancienne clinique Chénieux réhabilitée
et 350 emplois à Limoges

Économie€

C’est un travail d’équipe qui a por-
té ses fruits, car pour séduire les 
décideurs du groupe IMA, leader 
français de l’assistance avec plus 
de 45 millions de bénéfi ciaires* et 
5 500 salariés en France, les élus 
de la Ville et de Limoges métropole 
ont su répondre à leurs attentes : 
proposer une localisation des futurs 
bureaux en centre-ville, proches 
des commerces et bien desservis en 
transports. Les atouts de Limoges, la 
qualité du cadre de vie, les services 
proposés en ville, son attractivité qui 
se développe permettent, comme 
le précise David Pino, président du 
groupe IMA, « de réunir toutes les 
conditions pour que cette aventure 
commune connaisse un succès du-
rable ». 

Un site transitoire
à Beaublanc 
En attendant la livraison des bu-
reaux de l’avenue de la Révolution, la 
Ville a proposé au groupe de s’instal-
ler provisoirement dans des locaux 

de l’ancienne caserne Beaublanc. 
« Cette opportunité a permis de ré-
pondre dès à présent à l’objectif de 
déploiement du groupe IMA, insiste 
Émile Roger Lombertie, maire de Li-
moges. Cette nouvelle nous conforte 
dans la capacité de Limoges à être 
attractive ».
Leur implantation à Limoges sera 
donc eff ective dès le printemps.
Pour la mise en œuvre, c’est la Socié-
té d’équipement du Limousin (SELI), 
qui assurera les travaux en concerta-
tion avec l’équipe d’IMA.
Parce que les objectifs de dévelop-
pement du groupe s’inscrivent dans 
une vision pérenne, des emplois se-
ront ainsi progressivement créés à 
Limoges, une ville facilement acces-
sible depuis les deux autres sites du 
groupe, à Niort et Rouen.
Autre élément qui a fortement infl ué 
sur la décision du groupe : la capaci-
té des acteurs locaux à faire preuve 
d’adaptabilité car, comme le précise 
Guillaume Guérin, « la dynamique est 
enclenchée avec la création d’une 
centaine d’emplois dès 2024.

Nous avons mobilisé tous les moyens 
disponibles pour trouver une solu-
tion au besoin de développement du 
Groupe IMA, en particulier avec la 
SELI qui a pu travailler sur un projet 
provisoire à Beaublanc et un projet 
défi nitif avenue de la Révolution, of-
frant ainsi les surfaces de bureaux 
nécessaires à des prix raisonnables ». 
C’est donc un vaste chantier qui 
s’amorce aux côtés du bâtiment déjà 
réhabilité, où sont accueillis : un hô-
tel restaurant, une résidence hap-
py seniors dont l’entrée se fait rue 
Croix-verte, une crèche, les locaux 
de l’agence immobilière Nexity, l’AS-
FEL, un groupe médical et paramé-
dical (Médecine générale, homéo-
pathie, Masseurs-kinésithérapeutes, 
infi rmiers).

*Le Groupe IMA met en œuvre les 
solutions d’assistance pour la MACIF, 
MAIF, MATMUT, AMF, SMACL, MAPA, 
AGPM, MAE, Mutuelle des Motards, 
BPCE ASSURANCES IARD, GROUPE 
P&V, WAFA Assurance.

C’est offi  ciel : le groupe Inter mutuelles assistance (IMA) 
installe un centre de service à Limoges. À la clé :  350 emplois 
à l’horizon 2027 et la réhabilitation du site en friche avenue 
de la Révolution, là où se situait la clinique Chénieux.

Signature des documents contractuels actant la mise à disposition de locaux à la caserne Beaublanc, ainsi 
que le lancement des travaux avec le Groupe DUVAL qui a participé à la première phase de réhabilitation et 
pour l’installation du Groupe Inter mutuelles assistance avenue de la Révolution par Émile Roger Lombertie, 
maire de Limoges (à gauche) David Pino, président du Groupe IMA et Guillaume Guérin, président de 
Limoges métropole et de la SELI.
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Robert débarras, une bouff ée d’oxygène

Après des études de commerce à 
Bordeaux puis Paris, Paul-Édouard 
de Bletterie a décidé de revenir 
s’installer à Limoges, sa ville natale, 
avec la ferme intention de créer son 
entreprise de débarras. « Limoges 
est une ville idéale, à taille humaine. 
Il est facile d’y vivre et d’y travailler », 
explique-t-il. Parti du constat qu’il 
existait très peu d’entreprises qui 
proposent uniquement du service 
de débarrassage à Limoges et dans 
les communes alentour, il décide de 
retrousser ses manches et de s’atta-
quer à cette problématique à bras le 
corps.
L’idée a de quoi séduire car « suite 
à la vente d’une maison, d’un appar-
tement ou d’une succession, les per-

sonnes sont désemparées face au vo-
lume que peut représenter une partie 
de vie stockée.
Elles n’ont pas forcément le temps, 
l’énergie ni même le matériel pour se 
séparer de tous ces objets dont ils ne 
savent que faire ! »

Succès au rendez-vous
En quelques semaines, les demandes 
de devis et les interventions ont fl am-
bé. Ravi par ce démarrage sur les 
chapeaux de roue, il explique être 
déjà intervenu sur tout type d’ha-
bitation ou locaux professionnels, 
de la cave au grenier et avoir pris 
en charge le débarras d’objets et 
meubles de toutes sortes. Il est éga-
lement appelé pour des logements 
dits « Diogène* ». 

« Découvrir une personne victime de 
ce syndrome est diffi  cile à gérer, c’est 
pourquoi respect et bienveillance vont 
guider notre prestation » ajoute-il.
Quant au nom de l’entreprise, il iro-
nise en expliquant que « l’inspiration 
lui est venue d’un clin d’œil au chien 
de la famille, Robert, un Bouvier
Bernois de 70 kilos, qui prend toute la 
place sur le canapé ! » 

* Le syndrome de Diogène est un 
trouble comportemental qui se ca-
ractérise par l’accumulation d’objets 
inutiles ou hors d’usage et de déchets 
dans son logement au point que ce der-
nier devienne insalubre et diffi  cilement 
habitable. 
Insta et Facebook @robert.debarras  
robert.debarras@gmail.com

Lorsqu’il faut vider sa cave, une maison ou un local, il faut souvent bien du courage. Paul-Édouard De Bletterie, 
qui n’en manque pas, vient tout juste de créer son entreprise à Limoges.

Avant / après : des années de petites choses stockées dans un garage qu’il faut vider. Par où commencer ?
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Vie des quartiers

Concertation
Limoges Métropole organise une concertation ouverte 
à tous dans le cadre de l’élaboration du Plan local d’ur-
banisme intercommunal (PLUI), en partenariat étroit 
avec les 20 communes du territoire. Ce plan a pour 
but de concevoir une vision collective des règles d’ur-
banisme pour tout le territoire de Limoges Métropole.
Faite pour durer pendant l’entièreté de l’élaboration 
du projet, cette concertation permet aux habitants de 
s’exprimer sur la démarche et d’exprimer leurs avis et 
souhaits sur divers sujets : déplacements, environne-
ment, construction ...
Des registres sont mis à disposition du public dans 
toutes les mairies du territoire communautaire et 
au siège de Limoges Métropole. Il est 
aussi possible de le consulter sur www.li-
moges-metropole.fr ou en scannant le QR 
code.

ZONE 1
Landouge

ZONE 2
Beaune-

les-Mines

LUNDI

MATIN LUNDI

MATIN
ZONE 5

Quartiers 
Albert Thomas, 

Montjovis, 
Labussière

ZONE 6
Quartiers

Puy-Las-Rodas, 
François Perrin, 

Sainte-Claire, 
Ernest Ruben

JEUDI

MATIN MARDI

MATIN
VENDREDI

MATIN VENDREDI

MATIN

ZONE 9
Quartiers 

Mairie,
Bords de

Vienne

ZONE 10
Quartiers
Zone sud,
Route de 
Toulouse

MERCREDI

MATIN
ZONE 3

Quartiers
Z.I. nord, 

Beaubreuil
et ESTER

ZONE 4
Quartiers

Vigenal, 
Aurence, 

Roussillon
et Bellevue
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ID

I

MARDI
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Quartiers 
Gare, Locarno, 

Aristide Briand, 
Chinchauvaud, 

Grand-Treuil

ZONE 8
Centre-ville

VENDREDI

MATIN

JOURS DE COLLECTE

MARDI

MATIN

MARDI

MATIN
 

MERCREDI

MATIN
VENDREDI

MATIN

VOIES PÉNÉTRANTES
François Perrin, Armand Dutreix, François Chénieux,
Général Leclerc, De Lattre-de-Tassigny.

LUNDI

APRÈS-M
ID

I

   s
em

aine paire

La collecte des déchets sera reportée 
lors des 4 jours fériés non travaillés :
1er janvier, 1er mai, 14 juillet et
25 décembre.
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LUNDI

APRÈS-M
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I 

VENDREDI

MATIN

MARDI

MATIN
 

MERCREDI

MATIN
VENDREDI

MATIN

 71 rue de Nexon, Limoges

 8h30 à 12h30 / 13h30 à 17h00

Lundi au vendredi
limoges-metropole.fr

La collecte des déchets 2024 pour Limoges >
La collecte et la gestion des déchets sont assurés par la 
communauté urbaine Limoges Métropole.
limoges.fr > pratique > réduction des déchets

Nouvelle gestion des jardins familiaux
Situés sur quatre quar-
tiers diff érents, les jar-
dins familiaux existent 
depuis de nombreuses 
années. 
En 2024, ils font l’objet 
d’une réorganisation 
pour faciliter leur fonc-
tionnement.

« C’est une très belle his-
toire, ces jardins », com-
mence Nadine Rivet, ad-
jointe au maire chargée de Limoges, ville nourricière.
Tout a commencé en 1995, avec la création du jardin 
familial à Beaubreuil, puis l’année suivante au Val de 
l’Aurence. « Aujourd’hui, nous avons 281 parcelles réparties 
en quatre sites aménagés : Beaubreuil en possède 112, le 
Val d’Auzette, 68 en tout, La Bastide, 60 et enfi n, le Val de 
l’Aurence possède 41 parcelles, énumère-t-elle. La surface 
moyenne de chacune fait environ 200 m2, ce qui permet de 
faire un beau jardin ».
La précédente organisation de ces jardins familiaux 
avait été décidée lors d’une convention de 2011 entre les 
associations de jardiniers et la Ville. Chaque lieu était à la 
charge des présidents : l’attribution des parcelles, le loyer...
Désormais, la mairie met en place de nouvelles modalités : 
la gestion se fera directement avec la collectivité, tandis 
que l’animation de ces jardins et le signalement des dysfonc-

tionnements resteront 
confi és aux associations 
pour conserver un lien 
social avec les jardiniers.
« Nous allons créer une 
commission d’attribution 
de parcelle composée 
d’élus, d’agents de la ville, 
de représentants des asso-
ciations des quatre jardins 
municipaux. Cela permet-
tra d’apporter de la trans-
parence dans cette attri-

bution et d’harmoniser la gestion », explique Nadine Rivet.
Pour faire la demande d’une parcelle, le dossier de candi-
dature sera à demander via jardins.familiaux@limoges.fr 
ou à retirer directement à l’hôtel de ville ou aux antennes 
mairie. « La commission se tiendra tous les trois mois. Les 
critères retenus sont : la domiciliation à Limoges et la date 
d’enregistrement de la demande. Une lettre de motivation 
est également requise ».
Autre changement, les factures (loyer, eau...) sont désor-
mais adressées directement au jardinier locataire de sa 
parcelle. La redevance annuelle est de 30 cts / m2, soit 
60 € pour une parcelle de 200 m2. « Un loyer qui reste 
moindre par rapport à Panazol qui loue 120 m2 pour 75 € », 
ajoute Nadine Rivet.
Une nouvelle gestion qui permettra de repartir sur des 
bases saines.

Photo d’archives 2021
Jardin partagé de La Bastide
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bel-air baudin

Réconcilier nature et histoire
À l’initiative du conseil de quartier, le jardin de Nazareth 
arbore désormais une plaque historique sur une de ses 
passerelles. Retraçant l’époque de l’antiquité jusqu’à la 
période moderne, en passant par le Moyen-Âge, la réali-
sation de ce panneau a pour vocation d’apporter un peu 
d’histoire au milieu de la nature.

Une renaissance pour le cercle Turgot
C’est un projet ambitieux qui se dessine dans l’un des es-
paces les plus emblématiques de Limoges. 
Racheté récemment par le groupe Nessence, spécialiste 
de l’hébergement haut de gamme et de la restauration 
des édifi ces classés au patrimoine historique, c’est du 
cercle Turgot, boulevard de Fleurus, dont il s’agit. 
Après avoir évacué 11 tonnes de déchets amassés depuis 
plusieurs années d’inoccupation, l’intervention d’un cou-
vreur a permis de mettre le bâtiment hors d’eau pour le 
préserver des infi ltrations. Une demande a également été 
déposée auprès de la DRAC par le nouveau propriétaire 
pour faire classer Monuments historiques la toiture et la 
façade en plus de l’étage « noble » qui l’est déjà. 

Pour les limougeauds 
Au sein du bâtiment, l’objectif est de rénover l’apparat pour 
retrouver son état initial tout en y apportant une touche 

LIMOGES grand centre

Ancien jardin maraîcher du couvent des sœurs de Naza-
reth, cet îlot de verdure a été laissé un temps à l’abandon.
Labellisé EcoJardin, le parc de Nazareth existe depuis 
2021. Dans une volonté de faire entrer la campagne dans 
la ville, la municipalité a récupéré cet espace de 4 500 m2, 
à 600 m de l’hôtel de ville.
Pour en faire un jardin dit écologique, une partie de la vé-
gétation existante fut conservée. L’entretien se fait depuis 
sans pesticide et en utilisant les techniques de la perma-
culture.
Les écoles peuvent également s’y rendre grâce à un amé-
nagement prévu au cœur de la nature.

de modernité. Le permis de construire, qui sera déposé 
bientôt, prévoit des espaces destinés à accueillir le public 
lors de réceptions ou d’événements. L’objectif est que les 
limougeauds puissent se réapproprier le cercle Turgot. 
Une off re de para-hôtellerie avec des appartement est 
aussi envisagée. L’entrée sera également rénovée. Au rez-
de-chaussée, la vocation de l’espace commercial est en-
core à défi nir. 
En terme de calendrier, le relevé géomètre est réalisé. 
Le projet s’affi  ne jour après jour. La décla-
ration de travaux ou le permis de 
construire sera déposé cou-
rant avril. Le curage du 
bâtiment et le chan-
tier pourront ainsi 
débuter dès cette 
année. 
À suivre… 

Photo d’archives 2019.
Le cercle Turgot a servi de décor pour le fi lm Vaurien. Le lieu 
avait été choisi notamment pour ses vitraux et son ambiance 
atypique, comme un ancien hôtel abandonné.



Vie des quartiers

Lumières et animaux majestueux vont investir le jardin de 
l’Évêché, du 16 février au 3 mars. Un spectacle grandeur 
nature qui émerveillera petits et grands.

La féerie de l’Odyssée lumineuse

C’est un monde enchanteur et fée-
rique qui va prendre place dans le 
jardin botanique de l’Évêché, à partir 
du 16 février et jusqu’au 3 mars.
Plus éblouissant qu’un arc-en-ciel et 
plus fascinant qu’un feu d’artifi ce, 
environ 500 animaux colorés vont 
s’installer dans le cœur de Limoges 
pour créer une promenade magique, 
onirique et inédite. 
« Aussi, les visiteurs pourront déam-
buler sous des aurores boréales. Nous 
avons essayé de les recréer avec une 
sorte de spectacle de son et lumière, 
avec des teintes vert fl uo et oran-
gées. Plus besoin de se rendre dans 
les pays nordiques pour les admirer », 
présente Cyril Guiziou, responsable 
chez 1001 lumières qui propose 
cette exposition.
Pour les sculptures animales, 
l’exposition présentera les prin-
cipaux mammifères en voie d’ex-
tinction, des créatures chimé-

riques, mais aussi un tableau sur 
l’espace. Une mise en lumière 
pour émerveiller les spectateurs.
Avec une profusion de lumières et de 
couleurs, ces créations s’illumineront 
à la nuit tombée, créant une scéno-
graphie d’un autre monde.

Une légende venue d’Asie
Inspirée d’un art ancestral populaire 
chinois, cette discipline culturelle se 
pratique à Zigong, dans la province 
de Sichuan. Cette ville est célèbre 
pour sa fête des Lanternes, lui valant 
le surnom de « Ville des lanternes ».
Une odyssée lumineuse pour enchan-
ter petits et grands.
Tarifs : adulte - 13 € ; enfant - 11 € ; 
étudiant - 10 €
Réservez vos places en 
vous rendant sur le site 
1001lumieres.fr ou en 
scannant le QR code

En chiff res

30
tableaux thématiques

500
sculptures d’animaux

8
km de soie 

de toutes les couleurs

26
tonnes de métal

25 000
ampoules à LED

20
mètres de long pour

la plus grande sculpture

1001 lumières ©
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Elle a récemment ouvert 
ses portes boulevard Victor-
Hugo. Parce qu’elle aime 
son métier, elle pâtisse 
pour régaler ses clients et 
donne aussi des cours de 
pâtisserie.

Les pâtisseries de Marie

Tombée dans la pâtisserie depuis 
son enfance, Marie Couloumy ra-
conte avec un sourire « aussi loin que 
je me souvienne, j'ai toujours voulu en 
faire mon métier ».
Sa passion lui vient directement de 
sa grand-mère avec qui elle réalisait 
des gâteaux. 
Elle se lance dans un parcours sans 
faute en commençant par un ap-
prentissage en cuisine à Brive, sa 
ville natale, avant de se spécialiser 
en pâtisserie à Nantes. Elle arrive 
sur Limoges et va travailler dans 
plusieurs pâtisseries et restaurants 
de renom tel que Le Vanteaux, La 
maison Fleury, Martin Comptoir, La 
Chapelle Saint Martin ou encore La 
Forêt Noire.
Mais elle a toujours dans un coin 
de sa tête le projet de s’installer. 
En même temps, elle fonde une mi-
cro-entreprise et durant trois ans, 
chaque fi n de semaine, elle confec-
tionne les gâteaux que ses clients 
ont commandés.
Le succès est d'ores et déjà au ren-
dez-vous.
C’est juste avant Noël qu’elle dé-
cide d’ouvrir, au 12 boulevard Victor 
-Hugo, Les Pâtisseries de Marie. 
« Je trouve cet emplacement idéal, 
à proximité des deux grandes places 
de Limoges et surtout depuis la fer-
meture de la pâtisserie Piquet place 
Denis-Dussoubs, il y a un vide ».

Un laboratoire sur place
Dans sa boutique-laboratoire, elle 
fabrique tous ses gâteaux et vien-

noiseries. « Tout est fait ici, de la 
fabrication à la vente, à la vue des 
clients », explique-t-elle, déterminée. 
Une gamme de produits traiteur sa-
lés va s’inviter prochainement dans 
les vitrines.
Pour faire partager ses connais-
sances et son savoir-faire, Marie 
Couloumy a mis en place des cours 
de pâtisserie. « Le planning des cours 
est communiqué chaque mois via les 
réseaux sociaux et je peux égale-
ment donner des cours indivi-
duels si un client souhaite 
réaliser un gâteau précis », 
précise la jeune
pâtissière. 
Harmonie des goûts
et précision sont à 
l’honneur avec son 
coup de cœur, la 
tarte framboise basi-
lic. « J’aime que mes 
réalisations soient les 
plus jolies possible, 
j’adore faire du po-
chage et, explique-t-elle, 

c’est pour cela que le Saint Honoré 
est un de mes gâteaux préférés. Je ré-
alise également beaucoup de trompe 
l’œil, j’admire le travail du pâtissier 
Cédric Grolet et je m’en inspire beau-
coup », souligne-t-elle, fi èrement.

Insta @lespatisseriesdemarie

Marie a fait de sa passion, la pâtisserie, son métier. 
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les ponts /
le sablard

Les papilles en fête au Sablard
Aux portes de l’A20 et de 
Limoges, direction Panazol, 
le quartier du Sablard est en 
pleine mutation. 
La volonté de la Ville de redonner 
vie aux quartiers situés en périphérie 
de l’hyper-centre fonctionne. L’Agora 
village en est le parfait exemple. Cet 
ensemble immobilier réunit en un 
seul lieu des résidences, commerces 
et bureaux. 
Les travaux de la dernière phase du 
Village, à savoir Agora business, un 
immeuble de bureaux, viennent de 
commencer et la commercialisation 
est en cours.
Deux commerces ont déjà ouvert fi n 
2023 et un Carrefour city d’une sur-
face de 500 m2 était en cours d’ins-
tallation en janvier.

Gourmandises
sucrées salées
La pâtisserie chocolaterie Borzeix-
Besse, déjà présente rue Jean-Jau-
rès, a fait le choix d’installer sa 
seconde boutique dans ce nouvel 
ensemble immobilier.

Cette entreprise familiale a vu le 
jour il y a plus de 110 ans à Treignac 
en Corrèze. Tout d’abord une simple 
boulangerie, elle s’est imposée au fi l 
du temps en tant que confi serie-cho-
colaterie.

La quatrième génération est ac-
tuellement aux commandes et vient 
d’installer sa quatrième pâtisserie.
Sur place, chocolats et pâtisse-
ries sont toujours à l’honneur avec 
comme nouveauté, la production 

Chez Borzeix-Besse, David Rodriguez fait partie 
de l’équipe et accueille les clients avec le sourire.

Les travaux de l’Agora village avenue du Maréchal-de-Lattre-de-Tassigny avancent à grands pas.
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de viennoiseries par exemple grâce 
à l'atelier qui est situé à l'arrière de 
la boutique. « Nous avons beaucoup 
plus d’espace par rapport à la bou-
tique du centre-ville, explique Rachid 
Makcharrad, responsable de la bou-
tique et du laboratoire. Grâce à cela, 
nous avons élargi notre gamme de 
produits et proposons quotidienne-
ment des viennoiseries, tout en ayant 
un véritable espace dédié à la dégus-
tation. L’objectif est de pouvoir pro-
poser assez rapidement des produits 
salés », renchérit-il
« Les clients sont ravis, ils aiment 
cette nouvelle boutique. Ils appré-
cient l’emplacement, l’espace de 
vente et la facilité pour se garer est 
un vrai plus. Nous avons une nouvelle 
clientèle, comme celle de Panazol 
qui ne va pas en centre-ville », ajoute 
Danaë Chevallier, la responsable 
des ventes.
La création de cette boutique a éga-
lement engendré la création de trois 
emplois.
« L’emplacement est idéal car nous 
avons un vrai dynamisme avec la fro-
magerie Lachaise située juste à côté, 
insiste Rachid Makcharrad. Nous 
travaillons déjà ensemble pour du 
packaging et nous espérons prochai-
nement créer des gâteaux avec ses 
produits ».
www.chocolats-borzeix-besse.com/
Insta facebook  : @borzeixbesse

Affi  nage et savoir-faire
La fromagerie Lachaise installée de-
puis plus de 6 ans place des Bancs a 
ouvert, elle aussi, une seconde bou-
tique, rue du Maréchal-de-Lattre-de 
-Tassigny, une fromagerie bien enten-
du mais surtout une laiterie. 
« J’avais envie de pousser beaucoup 
plus loin en faisant de la production », 
explique Marion Lachaise le sourire 
aux lèvres. 
Avec 3 nouveaux salariés dans sa lai-
terie, elle se partage entre ses deux 
boutiques. « Aujourd’hui, en France il 
y a seulement dix laiteries urbaines. 
Cela demande beaucoup d’investis-
sement et il faut avoir du très bon 
lait », ajoute-elle.
Le lait provient de fermes localisées 
au Vigen ou à Nexon. Elle va, chaque 
semaine, chercher 1 000 litres de 
lait, au volant de son camion-citerne. 
« J’ai passé mon permis remorque, iro-
nise Marion Lachaise, ainsi le circuit 
est hyper court, et en plus la qualité 
du lait est extra, il provient de vaches 
jersiaises. Elles ont la particularité de 
produire peu de lait mais il a un taux 
de matières protéiques et grasses 
très important, il est extrêmement sa-
voureux ».
Partie d’un constat simple, elle ex-
plique que « la consommation de 
yaourts génère beaucoup de dé-
chets ». 
Alors pour limiter cette empreinte 
carbone, elle a donc voulu relever le 

défi  de se lancer elle-même dans la 
fabrication.
Et comme pour elle, consommation 
doit rimer au maximum avec écolo-
gie, elle vend ses yaourts dans des 
pots en verre avec un système de 
consigne. 
500 pots par semaine avec douze 
variétés diff érentes qui varient en 
fonction des saisons. « Dans mes 
yaourts, il n’y a aucune triche, et 
quant à la consigne, les clients jouent 
parfaitement le jeu, ils sont même ra-
vis ».
Elle s’est également lancée dans la 
fabrication du fromage, baptisés Li-
mouchon et Tome du Sablard. 
« Avec un litre de lait, on fait une mul-
titude de choses, c’est la magie du 
fromage », s’amuse-t-elle.
Des projets plein la tête, Marion 
Lachaise espère bientôt pouvoir 
fournir des yaourts aux collectivités 
locales.
www.lafromagerielachaise.fr
Insta : @lalaiterielachaise

À la laiterie Lachaise, les fromages et yaourts sont faits maison
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Vie des quartiers

val de l’aurence /
Roussillon

> jeudi 29 février, un dressing so-
lidaire est organisé par Le Cha-
peau magique, au 20 rue du Maré-
chal-Juin, appartement 844. Cette 
manifestation s’articule autour de 
l’échange gratuit de vêtements 
d’adultes et d’enfants. 
Renseignements 07 66 25 67 37

LIMOGES-ouesT
la borie /
vanteaux

> samedi 10 février 
L’amicale Victor-Thuillat organise 
un concours de belote, de 13 h 30 à 
18 h 30, au 1 cité Victor-Thuillat.
L’occasion de taper le carton et de 
vous mesurer aux habitants du quar-
tier. Chaque participant recevra un 
lot.
Inscriptions avant le 5 février.
Tarif : 8 €

Création d’une voie verte
Depuis le mois de janvier et pour une durée de 9 mois, Limoges Métropole est à 
la tête des travaux d’aménagements actuellement en cours entre les rues Mau-
rice-Rollinat et Irène et Frédéric-Joliot-Curie.
Cette voie verte, longue de 1,9 km et destinée à des circulations douces, reliera 
le quartier du Val de l’Aurence au campus Vanteaux pour l’automne 2024. Elle 
permettra aux vélos et aux piétons de circuler ensemble, le long des boulevards 
de la ville, sur une voie très large, entre 3 et 4 mètres.
Les divers aménagements prévus sont :
- le remplacement et la plantation de nouveaux arbres,
- l’élargissement de l’espace de circulation des piétons et des cyclistes,
- l’amélioration du revêtement via un stabilisé renforcé et la gestion intégrée des 
eaux pluviales.
Pendant cette période, la circulation sur l’espace piéton actuel est perturbé. De 
plus, il est possible qu’au cours de l’année, la circulation automobile côté droit du 
boulevard (dans le sens Mas-Bouyol vers Vanteaux) soit neutralisée en fonction 
de l’avancée des travaux.
Une signalisation est mise en place sur le chantier pour la sécurité de tous.
Plus d’informations sur limoges-metropole.fr > services > mobilites-nos-missions > 
les-amenagements-cyclables > parcourir-limoges-metropole-a-velo

landouge /
(mairie annexe)

> samedi 3 février : soirée dansante.
L’association Les Bel’k des Antilles organise une soirée dansante déguisée. Ren-
dez-vous à la salle des fêtes de Landouge, à partir de 20 h, pour partager un 
moment convivial dans une ambiance chaleureuse.
Prix d’entrée : 15 € avec consommation.
Renseignements au 06 03 41 47 43
> vendredi 9 février : don du sang.
La salle des fêtes accueillera l’Établissement Français du sang, de 14 h 30 à 19 h. 
Les stocks sanguins étant toujours au plus bas, la mobilisation est plus que ja-
mais nécessaire.

LIMOGES-nord 
beaubreuil

> samedi 3 février : p’tit déj en pages
À partir de 10 h, le club de lecture de 
la Bfm vous accueille afi n de discu-
ter de la rentrée littéraire de janvier, 
avec la librairie Page & plume.
Entrée libre.
> mercredi 21 février : projection 
d’un fi lm à la Bfm pour les enfants de 
9 ans +, à 15 heures.
> vendredi 23 février : une session 
jeux de société est organisée à 15 h 
à la Bfm. N’oubliez pas vous inscrire !



LIMOGES-esT 
Le vigenal /
la bastide

> samedi 3 et dimanche 4 février : 
Limoges Japan Geek festival.
De 10 h à 19 h, au parc des exposi-
tions, amateurs de jeux vidéos, de 
Japon et de cosplay sont conviés à 
ce grand week-end festif. 
Tarifs : 1 jour - 12 € ; 2 jours - 19 €

> dimanche 4 février : compétition 
de billard.
Rendez-vous au 40 rue Charles-Sil-
vestre, à partir de 10 h, pour partici-
per à ce tournoi. Ouvert à tous, l’aca-
démie de billard, organisatrice de 
l’événement, invite à la performance 
et au dépassement de soi.

> mercredi 7 février (jusqu’au 19 
juin) : programme de soutien aux 
familles et à la parentalité.
Le centre social municipal organise 

un programme en 14 ateliers, enca-
drés par des animateurs formés, des-
tinés aux parents et à leurs enfants 
de 6 à 11 ans. Ces ateliers propose-
ront jeux, rencontres, convivialités et 
moments de partage entre parents 
et enfants.
Renseignements et inscriptions au 
06 78 00 36 38 - Gratuit.

> samedi 24 février : journée deux 
roues.
Sur la place de l’Europe, de 10 h à 
17  h  30, le centre social municipal 
propose une journée d’initiation aux 
véhicules deux roues sans motori-
sation (vélo, rollers, trottinettes...). 
L’après-midi, des ateliers manuels 
divers comme la réparation seront 
organisés.

> dimanche 25 février : brocante.
De 7 h 30 à 17 h 30, l’association Dix 
de Der organise une brocante, 1 bou-
levard Robert-Schuman. Buvette et 
restauration sur place.





Culture

S’adapter à ce qui fait la renommée de la ville, c’est le pari que s’est lancé Lire à Limoges 
en renommant les prix littéraires. Un renouvellement dans le but d’apporter nouveauté et 
intemporalité à ce salon important pour les limougeauds.

Adopter les arts du feu pour les prix littéraires

Cazettes, biscuit, grand feu, étin-
celles... Quand on entend ces nou-
veaux noms pour la première fois, ils 
interpellent, poussant même le lec-
teur non-initié au lexique des porce-
lainiers à s’interroger sur le rapport 
entre ces noms peu communs et les 
prix littéraires de Lire à Limoges.
« Aujourd’hui, quasiment toutes les 
villes qui organisent des salons lit-
téraires décernent des prix. Ce n’est 
plus quelque chose d’exceptionnel. 
Avec les bibliothécaires de la Bfm, 
nous nous sommes posés une ques-
tion simple : qu’est-ce qui démarque 
culturellement notre ville, d’hier à 
aujourd’hui ? Sur quoi repose sa no-
toriété ? La réponse fut évidente : la 
porcelaine.
Cet art a franchi les siècles et 
construit la renommée de Limoges 
jusqu’à l’international. Alors pourquoi 
ne pas puiser dans le vocabulaire de 
ce domaine d’excellence pour évo-
quer l’excellence littéraire ? », ques-
tionne Julien Barlier, directeur du 
réseau Bfm.

La littérature, 
un art du feu ?
En 2024, le prix jeunesse devient 
le prix Biscuit ; celui Jean-Claude 
Izzo, Étincelles ; pour le prix BD, il 
devient le prix Cazettes ; enfi n, le 
prix du premier roman de la ville de 
Limoges porte le nom de Grand feu.
« Ces nouveaux noms, ce n’est pas 
juste pour faire ‘couleur locale’, as-
sure Julien Barlier. Le glossaire de la 
céramique est riche et même porteur 
d’une forme de poésie.
Nous sommes nombreux à ne pas 
connaître ces termes techniques de la 
porcelaine, et alors ? Tout comme un 
écrivain peut partir d’un mot peu cou-
rant pour nidifi er son imaginaire ou 
bâtir son récit, les noms des nouveaux 
prix peuvent susciter la curiosité et 
inviter les lecteurs à se questionner, 

voire à chercher leur défi nition dans 
un dictionnaire ». 
Chaque nouveau nom raconte une 
histoire et a été choisi pour des rai-
sons spécifi ques :
> Le prix Biscuit (jeunesse) : comme 
un rappel au monde de l’enfance, le 
nom peut évoquer le goûter glissé 
dans le cartable, mais dans le monde 
de la céramique, le biscuit est une 
pâte de porcelaine cuite et laissée 
telle quelle, sans glaçure.
« C’est l’étape intermédiaire vers un 
produit achevé, qui n’est pas encore 
verni par les apparences mais qui 
peut aussi porter une beauté défi -
nitive, en parallèle avec l’enfant en 
cours d’ascension à travers ses lec-
tures, ses découvertes ».
> Le prix Étincelles (littérature jeunes 
adultes) : « c’est la promesse d’un feu 
à venir, tout comme ces jeunes gens 
qui se préparent eux-mêmes à deve-
nir des adultes, étincelles qui nous 
éclairent des éclaboussures de leur 
jeunesse ».
> Le prix Cazettes (BD) : aussi ap-
pelé gazette ou casier réfractaire 
dans le glossaire de la porcelaine, 
les cazettes sont les protections éta-
gées en terre utilisées pour l’enfour-
nement et la cuisson des céramiques. 

« L’utilité et l’aspect de la cazette 
peuvent faire penser à l’empilement 
des cases d’une bande dessinée sur 
la page, autant que son nom pourra 
évoquer les gazettes, ces journaux qui 
ont popularisé la bande dessinée au 
19e siècle ».
> Le prix Grand feu (premier roman) : 
« c’est le processus ultime de la cuis-
son de la porcelaine, tout comme la 
littérature peut - elle s’en fait un de-
voir - nous embraser. Le prix du pre-
mier roman est le plus important de 
Lire à Limoges. C’est le grand frère de 
tous les autres prix. Il ne faut pas voir 
ce feu comme quelque chose de des-
tructeur, mais plutôt comme celui d’un 
foyer, éclatant, rempart contre nos 
obscurités. Ce grand feu qui n’attend 
que de mettre en lumière le premier ro-
man d’un auteur, à le faire découvrir ».
Néanmoins, le prix Grand feu ne sera 
décerné qu’à partir de 2025.
Rendez-vous en juin pour découvrir 
les lauréats de ces nouveaux prix 
chargés de sens et d’histoire !

Julien Barlier, directeur de la Bfm

Lire à Limoges 2023
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Tout savoir sur 
les CHAM
Les CHAM, ou classes à horaires 
aménagés musicales, concernent les 
élèves du CE1 au CM2. Pour l’expliquer 
aux parents, le Conservatoire orga-
nise une réunion d’information same-
di 10 février, à 9 h 30, à l’auditorium.
Le CE1 est une année découverte où 
les élèves seront accueillis une de-
mi-journée par semaine. Ils auront la 
possibilité de débuter une pratique 
instrumentale en dehors du temps 
scolaire, en fonction des places dis-
ponibles. À l’issue de cette année pro-
batoire, le maintien ou non en cursus 
CHAM est décidé. Du CE2 au CM2, 
les élèves poursuivent ce qu’ils ont 
initié sur deux demi-journées par se-
maine.
L’inscription en CHAM est gratuite et 
la location d’instruments est possible.
Les élèves doivent être motivés et 
prêts à s’investir dans une pratique 
instrumentale régulière.

J’ai testé pour vous
Une visite à la Bfm

Samedi 6 janvier, je me suis rendue à la 
Bfm centre-ville pour découvrir la vi-
site thématique du jour : trésors de la 
Bfm, l’Inde portugaise au XVIIe siècle.
Avec la quinzaine de participants, 
nous nous sommes installés dans une 
petite salle du pôle patrimoine, avec 

Hélène, notre interlocutrice du jour. Une 
ambiance intimiste qui nous a mis tout de 

suite à l’aise ! Sur la table trônaient trois 
livres très anciens, une trilogie s’intitulant Asia 

portuguesa, de Manuel de Faria e Souza.
Avec passion, Hélène nous a fait un portrait détaillé 

de cet auteur, né en 1590, au Portugal, qui, à travers ses 
écrits, souhaitait montrer la grandeur de son pays d’antan.
Pendant 1 h, nous avons eu l’occasion d’admirer les gravures de ces trois ré-
cits de voyage. Grâce à notre interlocutrice, nous sommes désormais capable 
de faire la diff érence entre les gravures sur bois et celles sur cuivre, en avons 
appris plus sur les aventuriers de l’époque comme Vasco de Gama et avons 
apprécié les fonds précieux de la Bfm, véritables trésors du patrimoine.
Les prochaines visites guidées sont : trésors de la Bfm, l’habit fait le livre (3 
février) ; architecture de la Bfm (10 février) ; histoire des fonds patrimoniaux 
de la Bfm (24 février). Les visites sont gratuites, sur inscription au 05 55 45 
96 00 et débutent à 10 heures.

Un don symbolique pour la Résistance
Jeudi 11 janvier, le musée de la Résistance a reçu un don de Michèle Courteix, 
nièce de Germaine Ribière, résistante originaire de Limoges. Cette grande 
dame a œuvré, lors de l’Occupation allemande, pour sauver de nombreux juifs 
de la déportation. Son cartable emblématique de ses voyages en train, lors-
qu’elle arpentait la France en clandestine, fait désormais partie intégrante 
des fonds précieux du musée. Une dizaine de pièces d’archives et ses dis-
tinctions offi  cielles qui lui furent attribuées font également partie de ce don.
Germaine Ribière fut médaillée de la Résistance française et Croix de guerre 
1939 - 1945, distinguée au titre de Juste parmi les Nations, ainsi que chevalier 
de la Légion d’honneur en 1956.
Un héritage précieux pour la Ville et pour le devoir de mémoire.

C’est l’historienne Claude Penin (à gauche) 
qui a remis le don à Muriel Laskar, élue en 
charge de la Culture.

Le groupement 
artistique du Limousin 
a eu 100 ans
2023 a été l’année des centenaires 
culturels ! Après les Gueules sèches et 
l’École du Barbichet, ce fut au tour du 
Groupement artistique du Limousin 
(GAL) de souffl  er sa 100e bougie, lors 
de son salon annuel d’automne, au pa-
villon du Verdurier, du 28 octobre au 8 
novembre 2023.
Peintures, sculptures et photogra-
phies étaient exposées pour le plus 
grand événement de l’année du GAL.
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LIMÒTGES EN ÒC  
Retrouvez la traduction de ce texte 
sur limoges.fr, rubrique À lire

Fau pas tot boirar 
N’i en a que disen que qu’es lo monde a l’envers, un retorn dins lo passat, d’autres pensen 
que qu’es ‘na brava avançada, mas perqué pas dire simplament que quò s’aven ? Dempuei 
lo prumier de genier, fau pus fotre los “biòdechais” dins la pobela. Qu’es per pas se far tirar 
las aurelhas per l’Euròpa que la França faguet la lei “anti-besunha confonduda” en 2020. 
‘Laidonc vau miers ‘chabar sa ‘sieta que de la fotre dins la pobela ! 

Vos parle d’un temps pas tant vielh que lo monde de la 
campanha coneissen totjorn. Las sòbras d’un marende, 
quante restava quauqua ren, quò era per los ganhons, los 
lapins o ben las polas. Si degun n’en voliá, fl au ! dins lo fu-
marier… e quò fasiá dau fems per lo vargier a la prima. Ren 
n’era perdut. Diriensatz que dins lurs bureus de vilauds, lo 
brave monde venen de trobar la lumiera, mas n’autres sa-
bem far dau puridier dempuei un brave moment, n’es-’quò 
pas ?
Qu’es ben vrai qu’en vila, tot lo monde an pas la chança 
d’aver de las polas o un vargier. Totparier, podetz parti-
cipar a femar los espacis verds de Limòtges. Avetz daus 
restas de repas, dau minjar passat de data, un bosquet 
crebat... ? ‘Natz los portar dins las “boinas de collecta” que 
los servicis de la Metropòli  meteren un pauc pertot i a dos 
ans. Fau se rapelar que qu’es pus la vila o la comuna que 
s’ocupen de las pobelas, qu’es las comunautats de comu-
nas que deven ‘massar, tractar e far valer los dechais (e 
quante poden pas, balhen ‘queu trabalh a daus sindicats 
coma lo Syded en Viena-Nauta).
L’ai desjà dich, mas per lo demai, coma l’abilhament, vos ra-
pele que “coser fai tener” e “petaçar fai durar”. Ne fau pas 

gitar quauqua ren que 
pòt d’enguera servir. 
Per exemple, un pa-
relh de chauças 
que comencen 
de se frenir au 
talon o ben 
au gròs ar-
telh, que quò 
vos fai coma 
un pompiron 
au pè, podetz 
plan bien l’i far 
un sarcit. De la 
mesma maniera, las 
malinas, quò se petaça 
quante son traucadas au 
januelh. Quò se petaça emb 
d’un bocin de… petaçon ! Qu’es un biais de rustina, un 
bocin de sindraina cosut per boschar lo cròs. E mesma si 
qu’es pas tant assurtit, quò fai ren, siratz a la mòda !

Lo mot de resta
Dins ‘quela grilha, trobaretz los mots 
de la lista (se troben tots dins lo texte 
que venetz de legir), dins tots los 
senses, quitament en corniera. Vai 
damorar quauquas letras que balha-
ran un mot nuveu. Amusatz vautres 
bien !

> MOT 
> CROS 
> PRIMA 
> ANCIAN 
> GANHONS 
> REN 
> MODA 
> POLAS 
> EUROPA 
> PETACAR 
> LEI 
> GROS 
> COSER 

> BOIRAR 
> VARGIER 
> FAR 
> VILA 
> POBELA 
> DOS 
> MARENDE 
> AURELHAS 
> PRUMIER 
> FUMARIER 
> LAPINS

Mot a trobar :
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Sport

Sportez-vous bien en hiver

Tarifs et renseignements
Direction des sports
services des activités physiques et sportives : 05 55 45 65 50

6-9 ans

9-12 ans

12-16 ans
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VACANCES

D’HIVER

Inscriptions à partir du 13 février
dès 8h30 sur limoges.fr
ou sur rendez-vous

L’opération Sportez-vous bien, c’est reparti pour cet hiver. 
Comme à chaque vacances scolaires (à l’exception de celles 
de Noël), la direction des sports propose un cadre ludique et 
convivial pour les enfants de 6 à 16 ans.
Programmée du lundi 26 février au vendredi 1er mars, elle aura 
lieu lors de la deuxième semaine des vacances d’hiver.
Les inscriptions débutent mardi 13 février, à partir de 8 h 30. 
Connectez-vous sur limoges.fr via le portail citoyen de la ville 
ou prenez rendez-vous à la Maison municipale des sports (35 
boulevard de Beaublanc) au 05 55 45 65 50.
Pour chaque activité, les places sont limitées. 

Parmi cette off re de stages sportifs sont proposés
> Pour les enfants de 6 à 9 ans : badminton, natation (réser-
vé aux jeunes ne sachant pas nager), football en salle féminin, 
handball ou encore gymnastique, basketball, skateboard, ath-
létisme...
> Pour les enfants de 9 à 12 ans : roller, gymnastique, patinage, 
tir à l’arc, football en salle féminin, futsal, escalade, échecs, ska-
teboard, athlétisme, badminton ou basketball.
> Pour les jeunes de 12 à 16 ans : escalade, patinage, tir à l’arc, 
initiation au sabre laser, échecs et basketball 3x3.

22 € pour 8 séances pour les limougeauds / 38 € pour les 
personnes qui résident hors Limoges.
Renseignements au 05 55 45 65 50 ou sur le dépliant de 
présentation à télécharger sur limoges.fr

N’oubliez pas de vous inscrire pour 
Les printemps sportifs 2024

Cette opération permet aux personnes de plus de 50 ans 
(non licenciés dans la discipline choisie) de pratiquer une 
ou plusieurs activités physiques pendant huit séances.
Adaptées à leur niveau de forme et dans une ambiance 
conviviale, ces activités ont pour objectifs de lutter contre 
la sédentarité en restant en forme et de démontrer qu’on 
peut commencer une activité sportive à tout âge.
Se déroulant sur deux périodes, la première est en cours et 
se termine le 29 mars. La deuxième période se déroulera 
en plein air, du 2 avril au 14 juin.

Quelques activités en salle : yoga, bowling, golf, pi-
lates, natation, aviron fi tness, escalade, gym douce, 
vélo sur piste...
Quelques activités en extérieur : aquagym, aviron, 
walking football, randonnée pédestre et canoë, tennis 
sur terre battue, boules lyonnaires...
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Beaublanc, une expérience à venir
C’est un projet qui se précise petit à petit. La restructuration de l’actuel Palais des sports de 
Beaublanc est voué à devenir un équipement unique en France. Explications.

À gauche, l’équipement annexe est accolé au Palais des sports déjà existant qui va conserver sa structure. 
Un agrandissement signifi catif qui permettra Limoges de développer son engagement sportif.

Moderniser et donner une fonction-
nalité contemporaine au Palais des 
sports de Beaublanc, mais tout en 
gardant son identité visuelle. Voilà 
le défi  que s’est lancé la municipalité 
pour les années à venir. 
« C’est un projet de taille, sur plusieurs 
années, qui consiste à transformer le 
parc des sports en un parc urbain 
contemporain ouvert aux familles, qui 
comprendra dans son enceinte un Pa-
lais des sports entièrement restructu-
ré, transformé profondément et qui lui 
permettra de devenir un équipement 
unique en France », assure Samuel 
Cardona, directeur général adjoint 
du pôle attractivité de la Ville.
Un projet qui répond également à 
plusieurs enjeux :
> Pérenniser les clubs sportifs profes-
sionnels en leur fournissant un outil 
performant,
> Attirer les meilleurs jeunes talents 
dans les centres de formation,

> Développer un équipement perfor-
mant sur le plan énergétique,
> Créer une maison des sports 
contemporaine,
> Compléter l’off re de salons sur le 
site de Beaublanc pour organiser 
des congrès.

Un projet en deux temps
Prévus sur 4 ans, les travaux seront 
divisés en deux temps pour permettre 
la continuité des activités des clubs.
Pour créer ce lieu de vie, de forma-
tion, d’entraînement et de compé-
tition haut-niveau, un équipement 
annexe composé de deux salles prin-
cipales va être construit à partir de 
2025.
Cela comprendra une salle multis-
ports, une salle d’entraînement et de 
compétition avec un double plateau 
de basket, des salons réceptifs et des 
buvettes, des locaux pour la presse, 
des vestiaires, des salles de muscula-
tion et de préparation physique, des 
bureaux pour les clubs, des espaces 
mutualisés et de coworking pour les 
centres de formation et un reposi-
tionnement de la brasserie, ouverte 
sur le boulevard de Beaublanc.
Puis, fi n 2027, ce sera au tour du Pa-
lais des sports d’opérer son grand 

En chiff res
1 300

m2 de panneaux 
photovoltaïques

3 300
places dans la salle 

multisports

+ 800
places assises en tribunes 
pour le palais des sports

49
millions d’euros HT 

pour les travaux

Samuel Cardona, 
directeur général 
adjoint du pôle 
attractivité de la 
Ville

Image issue de la vidéo Palais des sports - Beaublanc, 
par chaixetmorel. ; image ©vizé

changement, pour une réception du 
projet défi nitif en 2028. « L’objectif 
serait de fi nir le chantier pour 2029 
afi n de fêter les 100 ans du CSP », 
conclut Samuel Cardona.
Les travaux consisteront en la créa-
tion de deux nouvelles tribunes pour 
augmenter sa capacité d’accueil, la 
création de 10 véritables loges et 
une refonte complète des vestiaires.
Envie de découvrir en 
vidéo le futur palais des 
sports de Beaublanc ? 
Scannez le QR code.
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Événements sportifs
> samedi 10 et dimanche 11 février : 
tournoi de danse sur glace.
Limoges Sporting Club de glace or-
ganise son événement à la patinoire, 
de 8 h à 23 h, samedi 10 février, pour 
les compétiteurs qui exécuteront les 
danses imposées sur glace. De 7 h 30 
à 18 h, dimanche 11 février, la journée 
sera consacrée à l’exécution des pro-
grammes libres. 
En fi n de journée, les récompenses de 
la compétition seront remises.

> jeudi 15 février : warball cup, organi-
sé par l’association Amosport.
Étudiants et entreprises s’aff ronteront 
lors d’un tournoi de balle aux prison-
niers, au gymnase Henri-Normand. 
Ouverture aux spectateurs à partir de 
18 h 30. Entrée gratuite.
> samedi 17 et dimanche 18 février : le 
club de patinage artistique de Limoges 
organise son tournoi fédéral, à la pa-
tinoire. En parallèle, le club organise 
également la coupe Céladon qui sera 
le support de compétitions régionales 
au cours de l’année. Plus de 130 pa-
tineurs sont attendus pendant le week-
end. Rendez-vous samedi 17, de 8 h
à 20 h et dimanche 18, de 8 h à 17 h.
> samedi 24 février : le club omnis-
port Martial académie organise sa 
manifestation sportive annuelle Poule 
game, au gymnase Henri-Normand. 
De 9 h 30 à 21 h 30, animations, ini-
tiations pour tous, concours et autres 
seront proposés aux visiteurs.

En avant pour le raid 4L Trophy !
L’aventure d’une vie, c’est ce que s’apprêtent à vivre Enola Vedovotto 
et Marie Moulinier, équipage 747 pour le raid 4L Trophy. À bord de leur 
bolide, les deux jeunes femmes n’ont qu’une hâte, découvrir le désert 
du Maroc à travers cette course humanitaire.

« Ça fait déjà presque 8 ans... », se rend compte Enola. Elle et Marie se 
connaissent depuis le lycée, et aujourd’hui, à 25 ans, elles ont décidé de se 
lancer ensemble dans la grande aventure qu’est le raid 4L Trophy.
Le 13 février, avec leur petite voiture vintage, elles partiront avec les autres 
compétiteurs haut-viennois du parvis de la mairie pour rejoindre Biarritz le 
lendemain, grand départ de cette course humanitaire.
« Avec Marie, on est vraiment des baroudeuses. On aime découvrir de nou-
veaux environnements et se lancer des challenges. Puis quoi de mieux que de 
partir avec quelqu’un qu’on connait vraiment, surtout pour vivre pendant deux 
semaines dans une 4L », rigole Enola.

Trouver la perle rare
La recherche de la voiture fut un véritable casse-tête pour les deux jeunes 
femmes. « On a écumé les annonces sur internet pour trouver notre titine. À 
chaque fois, j’ai eff ectué les visites avec un prestataire à mes côtés et j’ai bien 
fait. On a découvert de nombreux vices cachés sur de nombreuses 4L. Il y a 
énormément d’arnaques et, pour ne pas jeter l’argent par les fenêtres, prendre 
des précausions est nécéssaire.
Au fi nal, nous avons trouvé la voiture en Dordogne, à 1 h 30 de Limoges. Les 
vendeurs étaient adorables. Quand ils ont appris que c’était pour une course 
humanitaire, ils ont off ert le plein d’essence et suivent désormais les aventures 
de la 4L sur les réseaux ! », s’exclame Enola.
Si pour le moment, elles ne réalisent pas que le départ est proche, c’est parce 
qu’elles sont occupées à dénicher les derniers sponsors pour la course.
« Le raid, c’est énormément de choses à gérer en amont : nous avons créé notre 
association En route Marla ; il y a tout un travail de communication et de pros-
pection que Marie gère à distance puisqu’elle vit à Nice actuellement. Pour ma 
part, comme je suis sur place, je gère l’aspect commercial car c’est également 
mon travail en dehors du 4L Trophy ».
Les aventures d’Enola et Marie peuvent être suivies sur Facebook et Ins-
tagram @ En route Marla. De plus, pendant les deux semaines de course, 
un partenariat avec l’appli Limougeotte permettra, en se connectant, de 
gagner chaque jour un cadeau grâce aux sponsors via de petits concours. 
Une belle façon de rendre cette belle aventure humanitaire ludique !

Enola (à droite), Marie et leur 4L fi n prêtes pour le 4L Trophy.
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Le parcours de la fl amme 
paralympique est tracé !

Depuis novembre, c’est offi  ciel ! La 
fl amme paralympique fera bien es-
cale dans la cité porcelainière, lundi 
26 août, avant de rallier Paris.
Le parcours de 2 km dans le centre-
ville a aussi été dévoilé en début 
d’année.
24 porteurs du fl ambeau, dont deux 
jeunes sélectionnés par la Ville, se 
relaieront. Le départ se fera place 
de la République. Les athlètes se 
dirigeront vers le boulevard Louis-
Blanc pour se rendre sur la place 
Haute-Vienne. Direction les halles 
centrales, puis vers la rue Adrien-Du-
bouché et la basilique Saint-Michel-
des-Lions, pour redescendre rue du 
Clocher. Enfi n, les athlètes rejoin-
dront l’Opéra par la rue Jean-Jaurès, 
se rendront rue Fitz-James pour fi nir 
place de la République.
Une boucle qui sera eff ectuée quatre 
fois pour accomplir les 2 km préco-
nisé.
Parce que Limoges est une ville spor-
tive où le handisport trouve un enga-
gement très fort des athlètes, la mu-
nicipalité a à cœur de rendre cette 
journée la plus festive possible, où 
diff érents points du parcours seront 
animés par des villages sportifs met-
tant en valeur les diff érents sports 
représentés aux Jeux Olympiques.

Tout baigne pour les enfants !
L’opération J’apprends à nager a été mise en place à la rentrée scolaire 
2022 / 2023. Devant le succès qu’elle a engendré, l’opération a été 
reconduite pour cette année 2023 / 2024 avec l’objectif de toucher le 
plus d’enfants possible.

Akim Bouallagui est maître na-
geur sauveteur pour la Ville. 
Pour lui, cette opération est né-
cessaire pour aider les enfants 
à vaincre leur peur de l’eau qui 
peut être causée par plusieurs 
facteurs. 
« Les parents ont un travail à faire 
en amont car nous ne sommes 
pas des magiciens. Toutefois, 
nous faisons de notre mieux en 
accompagnant les enfants avec 
des mots, des jeux pour qu’ils 
puissent vaincre cette peur petit 
à petit, trouver des sensations et 
ainsi prendre du plaisir à nager 
dans les diff érents bassins ».

« Nous avons aussi étendu l’opéra-
tion aux bénéfi ciaires du dispositif 
Programme Réussite Éducative, dont 
s’occupe la direction de la jeunesse.  
Les enfants s’y rendent lors des va-
cances scolaires, à raison d’une heure 
par jour pendant 10 jours. Les pro-
chaines séances auront lieu pendant 
les vacances de février et d’avril  », 
conclut-il.

Photo d’archives 2022

Philippe Pradon, directeur des sports

L’opération J’apprends à nager, ini-
tiée par la direction des sports, est 
partie d’un constat : arrivés au col-
lège, plus de la moitié des élèves ne 
savaient pas nager. « À la suite du co-
vid, les professeurs ont découvert que 
le niveau avait énormément baissé. 
Cela peut venir du fait que les enfants 
ne fréquentent pas les milieux aqua-
tiques », explique Philippe Pradon, 
directeur des sports.
Pour y remédier et avec le concours 
fi nancier de la Délégations régio-
nales académiques à la jeunesse, à 
l’engagement et aux sports, la Ville a 
lancé, à la rentrée 2022, l’opération 
dans deux écoles (Léon-Blum et Vic-
tor-Hugo) avec les classes de CM2.

Plouf, à l’eau !
L’objectif est de favoriser l’accès à la 
pratique sportive aquatique et nau-
tique en toute sécurité avec un cycle 
qui comprend 10 séances gratuites 
d’apprentissage de la natation, sur le 
temps périscolaire (les mardis et les 
jeudis, de 16 h 30 à 18  h 30). À la fi n 
du cycle les nageurs obtiendront une 
attestation du dispositif Savoir nager. 
Puis, lors de leur entrée au collège, la 
pratique de la natation devient obli-
gatoire.
Le transport et l’accompagnement 
sont pris en charge par la Ville entre 
l’école et la piscine.
Pour l’année 2023 / 2024, l’opéra-
tion a été élargie à plusieurs écoles : 
Léon-Blum, Victor-Hugo, Joliot-Curie, 
Jean-Le-Bail et Léon-Berland, pour 
les classes de CM1 et CM2.
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Gauche citoyenne, sociale et écologiste
Les faits sont têtus ! Il ne suffi  t pas de se draper 
dans les beaux habits préparés par des experts en 
communication pour transformer un échec en une 
réussite et faire d’une absence de projet un avenir 
pour la ville de Limoges.
Les leviers pour redonner à notre ville l’attractivité 
économique et culturelle qui était la sienne sont 
connus, mais ils demandent de la constance, de l’en-
gagement, du cœur et de l’énergie ce dont manque 
visiblement la majorité municipale de droite.
Il ne suffi  t pas de courir les assemblées générales, 
les poses de premières pierres et les conseils de 
quartier. Il faut donner réellement les moyens aux 
associations de fonctionner, aux centres sociaux les 
moyens de prendre soin de la population, au péris-
colaire les moyens d’aider les enfants à réussir et 
bien manger.
Il faut off rir à la jeunesse de vraies perspectives pour 
leurs loisirs. Il faut garantir une off re de transport 
adaptée aux déplacements du quotidien et plus loin-
tains. Il faut veiller à la sécurité et la tranquillité de 
tous avec une police de proximité vraiment présente 
auprès des populations. Il faut œuvrer au cadre de 
vie et faire de tous les quartiers de Limoges, qu’ils 
soient historiques ou plus récents, des pôles de vie 
innervés par des services publics indispensables à la 

petite enfance comme au grand-âge. Il faut penser 
un positionnement stratégique pour nos entreprises, 
travailler un écosystème favorable à leur dévelop-
pement et renforcer leur visibilité dans le tissu local.
C’est comme cela que Limoges pourra rayonner et 
c’est tout cela que la majorité municipale de droite 
ne fait pas.
Un sursaut s’impose ! D’autres villes identiques en 
termes de strates de population et de positionne-
ment géographique ont réussi elles leur transition 
et fi gurent désormais au palmarès des villes at-
tractives. Prenons l’exemple de Metz qui a perdu le 
statut de capitale régionale elle aussi mais qui a vu 
sa population croître de 1,6 % de 2019 à 2022 pas-
sant ainsi de 116 581 habitants à 118 489 habitants. 
Cette ville a su tirer parti de la réforme territoriale 
en développant les coopérations avec les nouvelles 
capitales en renforçant son identité territoriale et 
en se spécialisant dans des domaines d’excellence.
A Limoges, c’est l’inverse nous perdons de la popu-
lation.
Lorsque le Maire nous laisse nous exprimer en 
Conseil municipal, nous tentons d’évoquer ce sujet 
crucial pour notre ville. Il nous est opposé des réac-
tions outrées, sans fondement rationnel. Pourtant, 
comment contester les chiff res de l’INSEE : moins 

3 867 habitants depuis 2014, soit une population 
actuelle de 129 760 habitants contre 134  577 en 
2014 ?
Si nous voulons envisager l’avenir de Limoges de-
main, il ne faut pas se satisfaire d’un discours défai-
tiste, ni se contenter de désigner des coupables tout 
trouvés et des boucs émissaires pratiques.
Il n’existe donc pas de fatalité ou d’ornière dans la-
quelle Limoges serait structurellement positionnée, 
quand il existe une volonté politique et une volonté 
à travailler avec l’ensemble des collectivités territo-
riales, pour l’intérêt général.
Et si nous avons pris l’exemple de Metz, ville gérée 
par la droite, c’est à dessein. On ne nous accusera 
pas d’être partisans ! Car pour réussir, il convient de 
dépasser la polarité stérile et fédérer autour d’un 
diagnostic lucide mais sans simplisme : l’apparte-
nance à une strate démographique ne condamne 
ni ne promet à aucun destin. Les villes de la taille 
de Limoges observent des trajectoires variées qui 
peuvent s’infl échir et s’inverser dans le temps. Et ce, 
en misant sur leur patrimoine, leur culture, leur inno-
vation ou leur environnement.
Limoges, comme Rome ne s’est pas faite en un jour, 
mais malheureusement avec la droite municipale, 
elle se défait hélas un peu plus chaque jour.

Limoges au cœur
Limoges 2024 – Cultivons la nature
Le début d’une année est souvent l’occasion des bi-
lans. Aussi, nous sommes heureux de partager avec 
vous quelques-unes des avancées que nous avons 
réalisées pour la transformation de notre cité en une 
ville résolument tournée vers la nature, où chaque 
usage est conforté et facilité. Tous ensemble, nous 
façonnons une ville plus durable, plus accueillante et 
plus prospère. Impulsée par le Maire, cette volonté 
entraine la métamorphose de Limoges.
Dans ces avancées, nous tenons à saluer l’aide que 
nous apporte Frédéric Roch, Conseiller délégué à la 
végétalisation. Il met au service des Limougeauds 
et du projet municipal son regard neuf et exigeant 
et valide notre ambition de transformation des sur-
faces grises des immeubles et noires des rues en 
un écrin végétal. Insuffl  ant une nouvelle identité à 
notre environnement urbain, petit à petit Limoges 
n’est plus seulement une cité de pierre et de béton, 
mais devient une ville qui respire et qui s’épanouit.
La végétalisation des façades et des espaces ur-
bains n’est pas que cosmétique : elle représente un 
engagement profond envers la lutte contre le chan-
gement climatique. Absorption du CO2 , régulation 
de la température des bâtiments : cette nouvelle 
approche participe à la création d’un écosystème 
urbain équilibré. Grâce à des incitations pour le 
parc privé et la sensibilisation du public, nous avons 
su mobiliser les habitants et les usagers autours de 
cette ambition importante.
Ainsi, nous vous proposons des espaces publics cor-

respondant aux besoins actuels et aux exigences 
citoyennes exprimées lors des nombreuses consul-
tations et enquêtes publiques : élargissement des 
trottoirs ; pistes cyclables à double-sens ; aména-
gements favorables aux mobilités douce, … sans 
oublier les plantations d’arbres en bordure des voies 
qui embellissent les axes les plus fréquentés et ap-
portent ombrages et réduction de température. 
Ils sont les bienvenus à Limoges et notre espace pu-
blic aura en 2026 plus d’arbres qu’en 2014.
Nous avons souhaité que les rues soient pensées au 
plus près des citoyens de Limoges et de leur quoti-
dien et plus seulement pour les véhicules, pourtant 
indispensables à l’approvisionnement et à l’écono-
mie de la ville.
De même, la désimperméabilisation des cours 
d’écoles permettront une gestion responsable des 
eaux de pluie, évitant ainsi les inondations tout 
en préservant la qualité des sols. C’est une action 
concrète de la manière dont l’aménagement des es-
paces peut s’aligner sur des principes écologiques 
sans pour autant pénaliser l’activité économique.
Nous veillons à ce que ces transformations ne soient 
pas un frein à l’activité économique, à commencer 
par nos commerçants qui sont avec les riverains les 
premiers impactés lors de travaux. Limoges ne se 
contente pas d’être verte et vertueuse : elle veille 
également à maintenir un environnement propice 
à une activité économique dynamique, y compris 
en centre-ville. Le niveau d’activité des commerces 

situés en zone piétonne, historique ou plus récente, 
en témoigne.
Cette nouvelle approche vertueuse de l’aménage-
ment urbain se verra avec la rue Jean-Jaurès dont 
les travaux devraient être terminés à temps pour 
le lancement de la période estivale. Vitrine de Li-
moges, les jardinières colorées et les espaces arbo-
rés, postes de fraîcheur et de détente, souligneront 
l’importance du lien entre la ville et la nature. Le 
mobilier urbain céramique que vous avez déjà dé-
couvert en d’autres endroits, résistant et esthétique, 
témoignera là encore de notre attachement à l’his-
toire de Limoges et de ses savoir-faire.
Ces changements ne sont pas le fruit du hasard, 
mais résultent d’une réfl exion de temps long, me-
née avec vous et en coordination avec Limoges 
Métropole. Ils se traduisent par des choix forts tels 
qu’un investissement de 39 millions d’euros dédié 
aux aménagements urbains, aux espaces verts, à 
l’écologie et à la biodiversité en 2024. Cette somme 
refl ète la volonté de notre municipalité de faire de 
Limoges un exemple déjà maintes fois salué de ville 
durable et résiliente.
Limoges se profi le comme une ville en pleine éclo-
sion, où nature et urbain s’harmonisent pour vous 
off rir un cadre de vie exceptionnel.
En 2024, à Limoges, nous cultiverons la nature au 
cœur même de votre vie quotidienne.

Rémy Viroulaud, Vincent Léonie et les membres de la majorité municipale

Cette double page du magazine est 
ouverte aux membres des groupes po-
litiques qui peuvent s’y exprimer libre-
ment. Les textes sont respectés à la 
virgule près et chacun s’exprime sous sa 
seule responsabilité.Tribunes libres



Agenda

Messmer sera au Zenith
Vendredi 9 février à 20 h 

Tous les spectacles à 
Limoges et réservations 
sur www.box.fr ou en 
fl ashant ce code

Soutenir les enfants atteints 
de cancer
Depuis 1998, l’association trait d’union œuvre auprès des familles et des enfants 
atteints de cancer pour les aider dans leur hospitalisation et adoucir leurs jour-
nées en mettant en place de nombreuses animations.

Parce que la maladie est une épreuve 
pour les familles, l’association trait 
d’union, composée de parents d’en-
fants malades à l’hôpital de la mère 
et de l’enfant, a été créée pour que 
personne ne se sente isolé.
« Nous nous autofi nançons seuls via 
divers événements que nous mettons 
en place, explique Raphaël Bidoux, 
trésorier de l’association. Avec les bé-
néfi ces, nous pouvons organiser des 
activités pour les enfants, comme la 
venue d’un magicien une fois par se-

maine à l’hôpital ou un pique nique à 
Saint-Pardoux lors des beaux jours ».
La manifestation Flash Day du same-
di 10 février est une première pour 
l’association. Les acteurs de cette 
journée (tatoueurs, professionnels 
du bien-être et du spectacle...) se-
ront présents bénévolement pour 
que l’argent récolté soit utilisé pour 
améliorer le quotidien des enfants et 
des familles.
Réservations et renseignements au 
06 03 73 81 45

Conférence
L’université de Limoges propose 
une conférence jeudi 22 février de 
19  h à 20 h 30 à l’Espace Simone 
Veil, 2 Rue de la Providence. Le su-
jet du mois traitera des céramiques : 
matériaux du futur ! 
Entrée libre - Renseignements sur 
le site www.unilim.fr et à scienticul-
ture@unilim.fr

La nouvelle édition du 
salon Habitat, Jardin & Déco 
de Limoges se déroule-
ra du 8 au 10 mars au 
Parc des expositions. 
Infos sur leopro.fr
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5 Légendes : 

1 : vendredi 15 décembre, le maire a reçu dans le sa-
lon bleu de l’hôtel de ville les bacheliers méritants. 
Un chèque cadeau de 200 € a été offert à chaque 
lycéen ayant décroché son bac mention très bien. 
Une belle façon de terminer 2023.

2 : mardi 9 janvier, les commerçants étaient invités 
à la première restitution de la concertation qui a 
été menée en préambule des travaux de la place 
des Bancs. Une autre réunion publique ouverte à 
tous était organisée le 22 janvier.
Le projet a vocation à renforcer l’attrac-
tivité commerciale du centre-ville.
Article à lire sur limoges.fr, rubrique  
Fil infos ou en flashant ce code

3 : l’exposition Entre ombre et lumière retrace la vie 
des femmes lors de la Première guerre mondiale. 
À voir au musée de la Résistance jusqu’au 8 avril, 
les visiteurs découvrent comment les femmes de 
toutes classes sociales ont fait fonctionner le pays 
en l’absence des hommes partis au front. Un tour-
nant qui a changé la société française à jamais.

4 : samedi 13 janvier, l’USA Limoges rugby a affron-
té l’Union sportive Marmandaise rugby. C’est au 
cours d’un match serré que le club limougeaud a 
arraché la victoire, 27 - 24. Près de 4 000 specta-
teurs étaient présents à Beaublanc pour soutenir 
les joueurs.

5 : mercredi 17 janvier, enregistrement de l’émission 
radio Les Clés de la Ville dans un studio délocalisé 
à la mairie.
Fruit d’un partenariat entre Le Figaro Immobilier 
et Radio Immo, cette émission a permis d’abor-
der l’attractivité de l’immobilier à Limoges et plus 
largement de la ville - 54% de la population qui a 
moins de 40 ans - , la qualité de vie, la 
proximité, ...

Pour réécouter cette émission,
flashez ce code

6 : le Limouzi golden Trophée est lancé ! Et c’est 
sous les traits du célèbre personnage de Roald 
Dahl, Willy Wonka, que le président de l’associa-
tion organisatrice, Dorian Pélissier, a mis en avant 
ce concours de pâtisserie amateurs.
Pour cette première édition, 12 candidats ont été 
sélectionnés parmi la centaine de candidatures 
déposées. Le 10 février, ils ne seront plus que 6 et 
en mars, il ne restera plus que 3 participants pour 
accéder à la finale qui se déroulera le 6 avril, place 
de la Motte.

Article et vidéo à retrouver 
sur limoges.fr

 ou en scannant le QR code

7 : mercredi 17 janvier, le tirage au sort pour la no-
mination des conseillers de quartier s’est déroulée 
à la mairie. Élus pour représenter les habitants de 
leur quartier et faire le lien avec les élus et services 
de la ville, leur mandat dure deux ans. 
Infos complémentaires sur limoges.fr > citoyenne > 
les-conseils-de-quartier

7
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RENSEIGNEMENTS

https://sites.google.com/site/concoursfrancaisdelaharpe/

conservatoire.limoges.fr   -   Tél : 05 55 45 95 50

9 rue Fitz-James - 87000 Limoges

limoges.fr
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